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En Janvier 1946, à la demande de Monsieur le Hc.ut-Commissnire de .
ln Rép~blique., Gouverneur Général de l'~frique Occidentn~e Frcnçnise,
nous avons commencé l' é~ude des sols à crnchides du Sénégnl. .

Ce tre.vo.i,in été frit en collr-.borf'..tiontrès êtroi te 8.ve'c les s'èr­
vices;de 1 ' ..l~riculture nu Séne~r..l et du Secteur Soudana.is de Recher~
ches ..\~:tonomi.ques.' ,

, . Nous avons bénéficie de l'appu.i .tQtijoursbienveill~nt et des con­
seils de 'ledrs chefs :Tansieur l'Inspecteur Génêrc.l S..~GOT,· Monsieur
MAC:ŒY, JJonsieur COLE1JO. ' ., .

Nous avons été ~idés dnns nos prospections et accompD.~nés sur le
terre.in par les in~énicurs du Service de l':l.gricul ture du Sénégnl.
en pnrticulier: '

dans ln région de Lougo., par U. PRl..D,ll.T,
,dc.ns, le région de Thies, par lI. Pi'.RILLû':['
dcns,la région de Diourbel, par M. VIGUIER
dnns. la région de T:JJnbocoundo., parMe ECICl.'JfN
dnnsla rôgion de Ko.6lt1;9k, pur m.!~ G.iGE e.t -C.\RLE. pui:s)(JŒSC~
dans la Casamance J par .,1. GAUTHIEn.. .

'Les officiers du Service forestier J en f>o.rti culter M. BELL0"Q'lJill.
Chef du Service nu Sénégc.l J et U. TPEVEl--TIN. Inspecteur des Forets '
on Casamance, nous ont souvent accompagnés et nid6s dans nos prospec-
tions. . .

Noue·nvçns aussi utilisé les renseignements qûinous ont 6té com­
muniqués t3.Ilt po.r des orgo.nismes locq.ux tels .que l'I.P.:••N. et son
Di:ruo:te:v.rtM~· MONOD, ou le Service des I\!ines:, que d;irige' Monsieur
'~AUD que par des scientifiques en: mission au Sénégnl, en pnrticll-
Uer ]!!. ROBERT! et TROCH.:..IN. ' ."



..

-2-
•

~!. les ~~dministr~teurs des différents Cercles et Subdivi­
sions du Sénégal ont grandement facilité notre travail par leur
appui. Nous avons tou.jours trouvé auprès d'eux un acoueil très
sympathique. ,Il en fut de même auprès de no~breux médecins, com­
mercnnts ou des q~elques planteurs du S6né~al.

Le travail analytique -0. '~t6 exécuté essentiellement à ln
Station expêriment~le de l'arachide, avec la collaboration de Mara
Mamadou, aide7çh~~~ste au Laboratoire, et pour une faible part an

Llaborat'oire dU.:Centredepédo'lop;ie de l'Office de là Recherche
Scientifique Coloniale" avec· la collaboration de l,tan ame SCHI,6WICY
et de M.P .. PELLOUX. ~ "',

Pour la représentation oart:ogràphique fies Sols' du Sénégal, la
Collaboration de MonsiettU' 'FOURIUER, cartographe de l'Office de le.
Reohexche Scientifique .Coloniea..e~, n0'\ls2. été particu1ièrehlent pr6-
cieuse. . ' f

Cette étude est ainsi le résultat d'un travail collectif, en
équipe, et nous remeroions tr~s vivement chacun de l'aideap~Drtée

La faible durée de l'hivernage et le sol sableux prédispo-
'cC' : ':,s?Il,t:,lE3,~.énége.l,àla culture de,.l 'arachide.p,ourto.;nt pendant plu...

. ·.·sieurs,si~àcles ·la Colonisationfrançais.e ~fu't axée 'sur l,e' commerce
-<'l:e la Gomme dans la vallée du Fleuve .·.~a ouI tttt,e 'inÇiu,s'trieJ:le de
l'arachide ne commença que vers le ma~u du 19 ~me sï~clea~ en-

;, vir:ons <d'e Rufisque et ,suivitl 'extension terri t;oriale. La cons­
tru~.tiol'lde la voie ferr:ée de Da~ar à st.;..to,p..S,eJ1. 1884: ètla paix,
enfin défini tive dans le Cayor, al1 e:ii.t 'permettre une grnnéfE? ex­
tension. Les escales de Mékké, Kôbêmer et 'surtoùt'deLougà com­
mendèr~nt.à, exporter des tonnages importants. Désormais la gomme
'pa~Éiâit au. second "Pla.n;l 'arachide, tcmt. chez les' commërC}ants et
les armateurs que chez l~s africains', était à.l 'ord.:të dU 'jour et
l'est restée(l).. ' .

;', Ces" derniers pour satisfaire leurs besoins nôuveaiÎ:l! 1 se mirent
asse z rapidement à oet te culture qui leur plai s ai't ,en. r~s.bn de la
résistance à la sécheresse de la plente et dù peu de soins qu'elle
réclame.

Atteign[;'.nt env~ron 100:0@O".tonnes vers 1900, la production
s'étendit peu' à peu' dans d ~autres ré~ions, en pnrt'i culier le long

.., ;.. ~!'~ de la nouvelle li!:me de' chemin de fer. Cependant, elle ne prit
pas partout t proportionneleÏnen.t à la population, le mêmedévelop-.

'"<' • pèment que' 0 ans 1e,8 p.r~miers centres. Les payss6vères fortement
peuplés durent o~ontinuer ppur se nourrir, à produire boaucoup de
mil. .

~.~ partir de 19r~0, le chiffre de 500.000 tonnes est plusieurs
,f(l))is "atte'intoumême dépa.ssé ( 2 ).' On note une nouvelle extension

" :régionale dans ce qu '6nappelle les "Terres Neuve's", comprises
entre 'Kaolack, Gossas, lava:il.ée du Sine· et Kaffri,ne .....Ma?-~ cette
extension, . contrairement aux préoédentes, n'est P'as due an: pro­
grès de la culture de l'arachide chei les pp,ysens fixés, aIle ré­
sulte d'un mouvement de populàtion vers le Sud. et vers l 'Est. Dé­
jà, en effet, la production fléchissante du Nord incit~ti à l'exo­
de. Plusieurs Cercles, surtout celui de Louga, se dépcupleLt ~

- .. / ..

,"
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profit du Sine-Saloum. Pratiquant_la culture nomade à l'échelle ré­
gionale, .Jeurs .popu1atio;n~ abandonnent les terres épuisées et vont
s' inst aller sur 'oelles (-lUi 1 ne s oht pas encore' 'mi ses en valeur.

La Colonisation de la brousse ne se ralentit pas. le cercle
d-e 'Pambacounoaaprèscelui du Sine-Saloum en bénéficie maintenant.··
larp-eme.nt. La pous~'ée vers l'Est :ne peut plus continuer longtemps :
elle'jvi'en1;ï ;but ter·çontre la cuirâsseferr~~ineuse~ très étendue mal­
heureusement'dans le Centre et l'Est du pays où, ~ur de très vastec
sUJ)'erficies ,elle appara:tt en sui<face où se trouve à faible profon-
deur. ': .

Il importe donc de préciser les causes de la diminutions des
rendements et d'étùdier les possibilits d~implantation de,cette cul­

:.ture dans les -terri toires encore :peu mis ên valeur. Dans ce rapport
nous avons cherché: à apporter quélques éléments dé réponse à oette
double: question. ;'

ooboo
- ...

l - La zone Nord-OUest d~ S~négal
1

Depuis la vall:ée du f,leuve S:én€gal jusqu'à un: peu au Sud de cél
le du ;Sine, l' oues:t du pâys prés:ente, du point de: vue pédo logique,
une certaine indiVidualité. Nous' l'étudierons en premier lieu~ C~

fut d tailleurs la 'zone principal~e de production d~ l'arachide:: cette
cul ture y garde encore une· gran<Ïe imPortance: ., ~ ~ ...

Le climat (3)
1

Trop1câi:,"semi.':'a.ride dans le' Nord dé 'Gatt e. région, Pl.-.~9 hu­
rrQ-de dans le Sud, il comporte deux saisons nettement marquées': sai­
son sèche qui commence généralement en octobre saison humide qui né
débute que rarement avant la première quinzaine de juillet à Louga,
avant le 20 juin à Bambey. .

Comme le montre le tableau ci·· joint\-: la température moyenne
arlrmelle y varie de 24° ,,8 dans l'ouest à 28 0 ,3 plus dans l'intérieur
,des ,terres. et les extremes, de 8° à 48°. '

•.. /.~.'
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Données: olinatiqùes sur le Nord;'Ouest! dUS~n~g81 . ! .

,.
•

/'

': Te: ptsrature .':" Pluviomètrie~' ad

.'
.11 ap::,arai t ~nsi que dans -la région coœidérée la température

moyenne'et l'amplitude annuelle augmentent de l'ouest vers l'est, de
la Côte vers l'intérieur des terres~ .'

'. '. ; .
. :; Lès variatiolrs &è'~!i pluviomètrie suivent une double"règle: au-

gmentation du NOTd vers l~ sud pour d.ea points situés à meIIl~: distan­
oe appronmative de iaCôte (Ross{), Longa., T:P..ièe par exemple) et œte
l'ouest vers l'est pour des stations à'peu près de m~me latitude
(Dakar, M'Bao, Rufisque, Thiès, Bambey, Diourbel, M'Baké par exemple)

La pluviomètrie annuelle est é~alement ·très variable en un rreme
li;e:u~ JA Louga; elle a .pu descenàre ,en 19~1, à 24'5 'm/ro e~ atte~ndre
en 1953, 845m m. Ces valeurs oorrespondr~ent comme plûv~omètr~e
moyenne, à c~ s points si tués, le premier en Mauri tanie, à lOOkms
au nord de Rosso,le deuxième au Sénégal, dans le Sùd du Niombato.

Il ne semble pas que l 'on puisse, observer une baisse ré.csulière
sensible de la pluviom~trie moyenne annuelle dans ces dernières dé­

cades. Ainsi, à Lou~a, le chiffre indiqué par le Memanto du Service
MétéoroloR:ique est de 444,6m/m. la moyenne a été. de 1930 à 1945 fI.e

.' ,.. / ..
".'.
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" de 425 rn/m. Il peut an no y avoir, non seulement une année sèohe
" 'mais mgnie, une série, iPannées sèohes, l ':as,sèohement olimatique pro­

"'p.:ressif a.e oe pays. '!l;e parait pas 8.e-tuelleme'nt sensible, au moins
, dans 'la I:lesure où! in:o's renseignements', assez réa.ui ts, oertes permet-

" .;' 1. terit de 's 'en· xénclre comp'ue, ou, s ',il existe, il n'est que très lent.
" .j :.

, " Le d.rainage c·al'.culé ~ôur 'les sols, de perméabili:té, moyenne t4)
e~ pour les sols sableux \5) a des valeurs caractéristiques, pour
les sols limoneux de St-Louis, des sols subdésertiques, et pour
oeux ':demême texture "(le' Liri.~èré, Da1œr et Bambey, ou, pour les
solS ',sabJeux de, St.~Lbuis ,des sols bruils ,et chatains 'Subarides, pour
les Sols.. 'sableux de' Dinguèré, Daltar et Bambey, àes sols humifères de
steppes. .

de n'est pas exaotement'à oes types que corresP9~~~nt les sols
observés :en Qàs d~ff'érents points,; surtout les ,sols sablelUÇ. Oeoi
tient à 'la réparti tian très irrégulièr~ de la'pluv;t.omètr;i.e, au oours
de l'année. Ce :faoteur est d 'uneimportanoe eapitalè,

, ' i

, Le vent d'ominant, fréquent et souvent' violen,t en saison sèohe,
est l 'harmattan' qui soü.1fle de l"Est ou du Nord-Es1ï. ':P.end~t une
longue' partie de l'année le ventd 'oues·tJ:b::'est sensible ,qu'au des·,
S":!3 '·d 'une bande côtière peu étendue, pendant l'hivernage, il tour­
ne au·Sud-oûêst puis même au sud..est" devient plus tort et apporte
les pluie:s 'sin" t out I·e Sénégal.·~' '

..

T.es Eochc.:H=l' 6) ,'-"--..-.-"- ~, " .
. En dehors, d,essahles qui o'nt une si Rran~de extension d,ans to,ute

cette zone, et quelques pointements basaltiques s,ans .fmpo,~tanoe p;ra­
tique pour cette étude 1 les roohesque l'on y peuto'bserver sont
des oalcaires ou d.u,~rès. ' ,.' , '.

- ~ ., ~ . - ~-'. ~ '-

Les premiers sont déscal'caires' assez durs ,et des 'marnes cal­
e,aires', bi:en'déve:oppés autoUX' de Bargny, Sébikhotane','e1i ,dans toute
'la "montaa.rie" de Thiès~' ITssont oonsidèrés suivant, les 'niveaux oom­
me des couches de pass.aq:e h]!. crétaoé'à 1 fE~oGèll~ ou oomme ;de véri­
'tables formations éoc ènes. Ce'rtains,de. oes ni:vEi8.'ux compOJ:',tent, du
phesphatè de" qhaux 1 • souvent en ro~nons·.. ' ' "

~: 1

l ,

D'!30utre's calca:l.res,plu's récents, te'ndres, ~ré,seux e~êouvent
'. de

r
'ft>ib'le ép8isseur,,,occupent. des zones raJ:'eroent ,ét~.1;ldues:t mais

plùtot disposés en taches :àslsé z nombreuses, dans f.,e Baol" le Cayor,
et près du lac· de Guiers~, " " '

,

, Le, grès, d,' $.ge. rJio-pliocè;r{e, ,est une formation d' origineoon-
tinental.è; b~riol'é. et assez argileux,' il est souvent riche en fer.

'Il oocu:pe presque. 'voutle p~'Ysà l"Est de ,1ali,C?:ne Kaf:frina~Podor,

et appara,tt niêm.e,~. par plac,es ,à ,l'Ouest ,'de cet:~~lig1te:. ,

of.." ~,

,C
.1,1 {. 1

\,'
'l',

'\f':
. r ( ~.' • - • ",

'-, ., ~

'.;
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'. ',: .)?:r:esq~e 'tout cet ensel!ibleest recouvert par 'des sables; peu
:ép.ai~ .en;g.énéral ,dans) 'est au dessu_s du larr::e plateau coristi-

.. ;!' t1.lépar .legrès du con~inental;'inter~édia1te et de la cuirasse' qui
·s·'est formée à ~on sommet: 'ilappara~t sous forme d'éléments du­

naires dans l'ouest :dunes'récentes sUr la côte de Dakar à St-Louis;
· dunes plus anciefl..ne.S plus à l'es t ,-' en particulier autour de Loug;a
·et fixée:~ par la vé,géltation. .

• , ." l' • • • ..

. Ce f}abl~· est .esa.:~.~tie~l~m~.ntquart zeux, ne comportant qu'ex­
deptionnellement - dTap~ès les quelques analysesminéralo~iques

que nou~ av0tU? e.:ffectlfée~sur nosêchant~llons ;;. des' f§lémënts autres.
Il possede une morpholop.:J.enetfiement éol~enne - forme ronq.e et mate

'. (7) 'lorsqu.e prélevé dans l'ouest et le nord de cet:tê 'Zol).e' (Louga,
·etc .••• ,-et.:lape+'d~~e.plus en plus. complètement de l'ouest en est

.., .et du-nord .au sud ~Ainsi', ,au Nàrd dé KounCl'ueul , 'certains ~rains .peu
n~mbreu;x,e<;mt-:ils. encore nettement éclisés " au ;m~in~ sur :unepar~
tJ.8 de; leur sprfacei au. nord de Tamb$counda, ae merne que p+,ès de
Goudiry, la forme ronde et·l 'aspect (lisparaissent. Les ~rains les
plus CJ.'ros apparaissent 1 alors émonsés· et luisants, les plus petite:.

·ancrule~,; cela indique un,façonnem~ilt par l'ealUl et probablement
d 'ori~ine fluviat;lle .. , :: ..

"

.''. :!

~..

. . ,

Dans .les vall·ées.; act.uellement s~che~ preEique~~ute '1 'a~ée,; .
les alluv10ns t e tplus .encore t .1es ,colluv10ns ~u dépots de rUJ.sel­
l'ement, s'étendent sableux ou Ifmoneuxsuivant les ~oints t plus ra-
rement argileux. Dans la vallée duSéné~al l~s dépots argileux
sont plus fréquents. IT en est de m~me ~ l'embouchure' du Sine Sa-~
loum, où ·ils s,~ét;a1ent très, largement, passant au poto-poto flu­
vio-marin.

La végétation

Le, travail de J.TROCHAIN.(8) nous donne une vue très exacte
sur la 'V,égétation ,duS,énéq:al. Les observations que nous avons pu
faire au cours de nos prospections ne pourraient que conf~rmer ses
résultats. • . ,

Cette première ,région comprend, d'après cet auteur, en plus
du domaine subguinéen- pays des Niayes ét reliques forestières de­
la Petite eSte - la domaine sahélien divisé en secteurs sahélo-Sa~ ~
harien, de faible importance, pour' la. cul 'jure de l' arachide ~ car
trOp sec, et le, Secteur Sahélo-Soudani~nqui s 'étend,. ~U$q\l'a la
liRne Tivaouane. Sud de Touba, Bakel ~ puis, au Sud de cette ligne.
le Secteur Soudan.§ahélien, en ~rande partie.

Tout cet 'ensemblecoinporte essentie'llement une savane plus ou
'moi'ns ,arborée. La densité de la vé~étationet sv.xtout de la végé­
tat;ion arborée est plus :fort~dans le Sud', Les espèces dominantes
sont, dans le nord AccaciaRaddiana (A. ~ortilis) puis dans le sec­
teur sahélo-souël a.n; ê'n iaîdfiêfbfà-iITbida: surtout répandu. dans

.pertains zones cultivéëSïët-ënëore-acëômpa~néde l'espèce précé­
dente, et CombE~Y~_~~~!~um.



-7- .

Là -ù le sols est plus compact, l'Accacia le plus abondant
est À. StenoCarpa (A. Seval) là où les inondations le recouvrent
périodiquement, A.Scorpioiâes.

Dans le s~cteur F.oudano-sahélien, Combretum ~lutinosum et .Fai­
dherbia JUbida, .celu.i~ci surtout sur les sols les plus sableux ,oon
les espèces caractéristiques : Aceaeia. Seyal par place.

A la suite de l'action de l'homme et du passa~e des:Troupeaux
Balanites AegYptiaca s'étend:

La strate arbustive comporte en particulier Bauhinia rufescens
qui est peu brouté par les troupeawc:, et, espèce plus méridionale
du m@me ~e~e, Bauhinia reticulata : Guiera senegalensis, s'étend
lar.Q:ement sur les terres cultivées d.ès que le sol se dêq:rade, Gym­
nosporia l' accompaq:ne, surtout danale Nord •

Les graminées occupent parfois une o:rande partie de la savane;
AndnopoQ:on et Rna:rrheniâ St 0' C0_ Chloris prieurii;, Schoenfeldia
graeilis ,dtenium elegans ,. e ,dans les milietut: les plus secs Cen­
chras bifl~, Fistida et ~!:2§ti§~o

Le~_s01:l:!.

Nous avons précédemment décrit les différents types de sols
que'l'on y peut observer •

. Dans les parties de cette zone où la culture de l'arachide a
une réelle extension, les 'sols gris 'subdésertiques et les sols rOu­
ges subarides, qui leur sont très proches, ne se dévelOppent l'es,
non plus ql;l.eceux à q:ravillons ferru~ineûx formés sur place.

'Parcontre, .les sols peu lessivés,:," sols chatains et sols brunS!
subarides - et les sols lessivés du type dGS sols dior abondent.Les
premierse développent surtout aux dépens des aff16uremcnts de grès
calcaires et de caloaires sableux, ou localement • là où la texture
est plus.limoneuse,J.par exemple dans les interdunes de la ré~ion de
Louge. • .

Ainsi, un peu à l'Ouest, Nord-Ouest de Louge, l'on peut obser~

ver le profil suivant de l'uri: deux, au bord de la route de St ..Louis,
à 29tms au S. de M'Palé, dans un fonds interdunaire.:

de 0 à - 5cm

de - 5 è. - 28
de .w25 à 140'
de 140 à20Q,
au-dessous de

horizon finement sableux, gris chatain, un peu hu­
mifère, grumeleux, . .
horizon chatain rouge~trG, un l'CU plus compact,
horizon chatain, moins duroi,
hori zan beige sabl81lX" un];;GU limoneux,

200 cms, sable blanc grisatre.
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Les resul tats de l 'a?alys~":~idiid4~~:~de ~~es'hb';izens sont
..ceJtFiignés. ci-des~ous :

• ;-'.:'.~--: ..... _ •••••• : .... _.~~, I .....~ ... _.:~ 4 :.- ~ '-•• " {o •..• :.. •
.'., . ...• • :.. j ,. <'..'.'.'.

Analysé .1Ilécanique du sol chata.·J.n·:à l' ètlest~Qa'~'-i'Hle:stde
Louga " .' .... ('e'n ":P~:"6'ént de terreséché'e' à 105 0)' .

,'. "

• " j. "( •• :

PrOfond~urirgii~. Limon S'able fin S,a~tùe .~rossier calcaire

',' ;.O·~:~ Sema:::" 7 .O,S . 61,S· 31 . 0'
..... .. ..·..'IO"·à··~20'· "', 9 .2.,5 '30 '.':. . 58,05 0

35. Q~ê . '. .9 '..';,' .·.·2 •.7·. ' ,.2.9.• '.5, :..: :,' C'. 5.8,8 . '" 0 ,
.... _._~ ~I10' cm.s .. ""'19 :""7:2'" ·.2J;·5'~···"·~~-··"-·::::"':.. ··53,3·0:;

22S cms 8 l ' 2) ,S' ,,' 67,5 :' ...},:.. :.... sr... '1 ~
1

;; . .... :. A l~.embrS:n~he:ça.ent des routes .. d'e L6ug~' à·Li'n.g~è~~;~t, de Guer-:-,\l
. ·";;··,Jmaial.:'.et·· N~0-mré",q.a~s,.Jun.'6 zone.plu.s:. ..p:late,.. UR~~ql. ;p~~.l.egerement 'I .•

... ". c·til;' a'; ":'e ? e t'e 'le' 'p f . l . "..ont . .. ...........1. pres n " rD 1. SUJ;'y... 'L\,,~~;.: ~ ; '.: .. : ..'-..:..... :.~: ..... ":,:',~ i

..:; '.;::'~•. , '..' ~.:'.' '., " ": '~Z~:. . . '. i

auNord:"E~t, .ce type de sol brun subaride .prenÇl une
extension. Nous avons prêcèdenmlent décritoelui qui
entre Me rinaghem et 11.' Pal (ID).,

:Plus
plu~ grande
s'est. formé

'.. - .!. ". <

de 0, à 55 em, horizon brun gris sablo-limoneux, un peu hu~ifère"
de 55 à 85 cms, horizon ~nalogue auprecédent, maispo·ssèdant de

,; ., petites conc,retiens ca.lcaires. . . ,
de ,85 à II5 cm, horizon plus clair ,et ..i);lus riche en .concrétions

. calcaires un peu plu~ oompact •
. ·En dessous de; 150' cm, horizon s8.blo-liUloneux,,, grisâtre, un

.. :peu caloaire·. . , . '.
~ f#;;' ;. .'r:i11 ': .

. ", ". Su;.r·le~ roc4efl.cEl1caire~ souvent marneuse's qui'affleurent
dap:s la. régi.on dt;l':Bargny, Sébikhotane, Thie~, .·ontpriEl· naissance
des rendzineeou deE! sols humifères profondes (9) -Ilsn$"convien-
nent pas à la culture de l'arach'ide. : ..

Quèlques résul tl:lt~ é.;n~lYti.ques cq1,lc.ernànt ..ce.s· "soi~ . réunis
.dans le.:-~ableau c i7""j9.int : ~.·;·i r . ~I:""\{:

., .
. ... ,

. ,,':".:

1',

.ô

" ,l{\'
.. .. ' ...... '.'

,'.: ..
. ". ., •. ~ .' ..~ ',,. !',

'" i

.:~ ..

1
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Sur les dunes de régions comme celles de Lou~a et sur les par­

ti.rU .les: plus s. able.uses de .toute. c,ette . zone. :?e sont formés des sols .
·l-es~..~~ (Ill auxqu€?ls ,on Eeut g~rder ~enom do ~ols "Dior" qui ost
donn~ a certains d'entre.eùx.p~~;les po~lations Oudoves.

. .'.
"" ..~.~ 2kms Est de ThiamènèA, r.m:sol a~trefois en culture, mais ac-

. .tuellement sous un tail11s ao.:é· de Quiers sene~alensis dolIiiné par
.. quelques Accacia,. appara~t p;ris en surface

-l:1~""Jr1, J''','~'''' , ~•.:•••• ,'".'1.:- ."._.~.•~.. ~ '.' ,..•.... ':" ' .••.•.. '1.'· ·•• .. "'- , •.• ',. .. .• '. .•••.• • ~ , '. • •.•••..••••.•-•••.~ ~ ~'. '.,'"

..:~~~.~i;~~;..~_~... lS0~ .iP;9t~:1 '.~.s,t .. l~ ..:;>p.~:Ymlt '~. !' . ,.: •. '. ~: " .';:.:..

-- ••t.. ", f ~ ".e t ' "... . ~ :": {.[. ~.\ .: ~ .',
,., ;~e 0 :a 40 cm:: h'o':ii'Z€?'ni sableux,' <tris, ~ pell hu.m~fère ,; plus clair à

l.i:;,.:'; ~. ; sa.l'base~ assez ao::t'éo:é, Illerne ~out;à fa.itLen surface,
tde . ~p; à ~ocm, .. H?zti z~..~:: ::?~~.~ ,.~ ~~~..d:~<3~L.q9J;l~ ~~":"m.~$.~.E;!.,~s ~4.con~­

." ';-" ...... ~•.• 'C' • ',-, \ ·'t'l:1fu,é' pat ,des gra:j..ns ·de: sabl~s, ti!'es quartzeux, l~és

t '.: ~ ; entrè eux pal! l' otyde: d~ f!2lr., . ' .' r:. .
Ide:; 70. à;:ll:r·~m·: hor-i z'~·n. ehc.o:ri'e: QSeez, r,ov.gEt., '~Qihs:"diir éf 'moins 'réais-

'\. i',:! '" ~. i ·t·anlli~que"le' précéq.ent'·' : i, î: ,';
,de 70 à 100 cm· hori zon; sableux où l'aqcumulation fêrrugineuse ne se
; . ; ~ fai·t '.plùs "que par )igneEi 'supè,!tpos~es, {
:au d~sous de lmSO, le sable qu~rtze~ be;i.ge, rpoher-!D-e:œ qui est à

·'1' o\I\igine 'de: ce sQI. ; ., ,.. '
~ . - ; : :~ , . : . .

: .. En d;Yautres point5co~edàns;i'a.;~éiiqnde; :..Ièl[k6i,de Kébél:ler,
~etc ••.• , l:'hotizon~ sup~rieurat,l lieu d !etre :~ris, est b;eaucoup plus
:cla:ï:.r:. Il: est ·alors ·tJ:',~s peu -humifère i pèu :a.gré~é et généralement
:noins: épais. Ainsâ à :N'eun Sarr, ,cet hGrizon de. !3urfa013 n'a qu.e
:20~am d'épa.isseur,.·. ::.. . . .

; ", La' végét~atiOÎ1 naturell'e .y ~st rilè':i.ns·' d~nSe.~
. .. ." .: "

: . ; M-llèul's: le sol est rou.R:e én sUl'i;acè' èt la~ teneut en mati ères
:Organiques ainsi g,ue i 'a~ré~ation de son h!lrt;2,on supei['ficiel dimi­
nuent: encore. ~ Son' pro~t~ ,ob:servé près :de touga ,: au sOiM1e1i'd 'une du-
:ne, est lé sUivant: ,: .' : : <.:,~',. :, ..
•:'. ", . . ........ " _. : ':'t'" .~.:. .~~._.. :'.: ._ . t'. .... :~ ~. .;.

:sur 4~ à 5 dm, Un sablE).· grc;>ssier r.:ouq:e ou ros.é, m.obiley~ sans hwnus et
ne compôrtap.t~qu'ùne pf'opo:r'tion :très' f,aible~ de Ü1atièfë. orq:anique
d ',ailleurs non ou -: très peu :humifiée. , " . .
::jusqu'à"7ècm,: horikorC:Ï'bu~~ durc:i, co'mpact ,: 'analooue à celui ob-
~ervé;. à ThiaD1~ne,: de ,40 à 70cm _~ .:. :' ~ :: .,
.ju.squ;'à"2~. ,.'horihin:s~bleUXI, moins' à-ompta:ct, a'un r9u~e un peu
:plus ~clai:t:~:: ; : ; : ~ . \~. ::,.., ....
~n dessou~... de:.2m, :le,. ,sable :q~a.rt:zeux .Deicee, setID.Olable.: a celui qui
servait-il.e'''ro6he-mè:tê ;a.b.X sols" de T'hiamène~'t dé ·]J'euo~Sarr.

.. :Les ~OlS:'\~ou~~'s;~i: ~dù.;'3~e·· ..ty~e,' s;nt le~: piub d'éve~oPPé au nord
ae Louga, :et ~urto:u.t sq.tour, de l:a Vil;re, et.~.+~ lon~ dé la voie fer-
rée ou à l~"ou~~t et' a1i·sùd":oue'st~dë't·ce·tte ville:' -:
... :'. -- .. '. : :; : ~ '.' .' ".

~, Les ~bls: bla~cs-, ~esceÎ1dent~plus au. Sull le :long :-ae la voie
:ferré~ de ;Thiès à .. '!St ~~bu~s ~~. PJ:t.n~ip.~i~men~, J~luJQu~,dè.s, .e s.cales,
GûeouI,,' '~KébéÏrieÏ', 'MéKlêe·,· êtc ~ .
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Lus 501s gris. non dégradés,ne s'observent qu'en s'éloignent des zones pré­

cédentes au: Norde de Bamoey,Dlourbel,à l'est 'de la région de Louga, utc 000
, .Le ,tableau ci-de~sous comporte les résultats de l'aQalyse mécanique de ra­
, presentants, de ces trois variétés de sols Dior.

.. -....~_ ....:._.....;... :;s::::=~ .... -'-~ ..' .-.-_•.. _. ---'--' . • •...•• ~ii.] a s .._------

••

:

••

·•

, .•
0,5 :.

0,3 =

1.1 :

1,7- : 7,3
:

0,5 :

••
••

••

2.3 : 6,3
:

: -1,6: G,5

•.;

o•.
.-·

•..
••

'.•

47,5

56
:

••

••

':

••

o 0

• •
••

o•
34 ,çt

: :
: ~8,8:

0,2 1 40,3:

0,6 49,7:

0,3

••

••

: 1,4 :21.5:, 70.1
••

:- Ba,ai 68,3
: &

:. 0,722,7:, GS,3

.'•: o,~

: 0,2

t 7,3
•..

'0'

•

..
o

55 : l; ,

o•
àlO: 2,9

:
80 : '3

••

••

•o

:

7 : 180 1 l,~

:

·•
5 :5

:
ô :

283:..•
'284 : 130

:
a~4:0à4:

••
••

·•
:

, ,­•
••

.­·
:.'•

••

:

:

·•
..
•

Dior très de.- : Louga( dune
gradé (sol' : rouge)

rouge) :

• •
& • 112· 50
t ;:.

t 113 : 90
: ~:
a Cl:
1 i 114: 210 1

• (' r '- 1Dior dégradé -Toube. ,oercle SA 341.0 à 6 J' 7,55
() \:..
sol blanc Diourbel,: r i

,r 342 :5;'20: 10,25

•
~ 343 : 65 ; II

r : 344 : 135; 9,8

': :: 345 1 180; 9,6· ..:
.I?1or très dé- ; :rUne ( cerole ;S.b. 28~ 0 à7:
gradé(so1rouf!e: Thiès): : :

: -: 282 :7à 25: 7
o•

Typa de sol :Fmpltioament:, N° :proto:.tœ~lle :Limon:Sablo:Sable: ~Humus! pH
: :en lln: ~ : ~ Ifin ':grossiar: ~ •
: : 10: : : %: 10 ; ~
• '.. 1 : : 0 :-------------- · ---.--------.. ----- ----- -----..- -----. ~----: -----~--~. --...-~ r-~--~~
: 1.: ~ ; t ~:

D1or(sol gris) 1 Thiimlène :~~lJ..iOà20: ~,5 .0,5 ,45,1;' 44~\l!l,5. : 6,7
I( L· -. • .' 'l' .: cercle ou€;,tl.: : : • J ~:

o :' :

:: 9,75 :1,1 :50.~ 36,8 I l ,1 1 6;3· . . ::. . .. ~

7,3 ~4,li44,7 • - 43,9 J 1 ~ 6,8: ~: '~_:.
7,5 ; 1,15148,55; 42',8 .0,8 : 5,5

:' C. 'Z ~ •
: 1,1 147,2 • 44,15' t a,5 : 6,7
: : ~ '; ~

: 1,5 ~5,95:. 't23 a 2.3 .'7l,•• •:. 1·
: 2.9 h6* 40,1 : l"e -; 6 ~5

:: 0: ;,
: 1,2 a44, '2 : ~4 ,8 - : l,3~ 6~2
• :': : 1

~ 1,9 : 40,1; 48.4', ,~' l,'~: 6~3
6 ,9 ; 0,9 : H ,l~ 78 ,la 2,'5; ô,7

; =~
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, ••• !,' ce:W! d}fl?'rentee v.~i 9téE;l~ ae', sols ,~ablet1X o:ris, blancs et 1"'ou.-
, . $es ~ppàrt~e,nnent au. "Of?,me, typ~ psc1oloC!:1.<1ue.· Dans le 'troupe etes sols

évol~ésf'série des sOÀs;fe~ru~ineux, tropicaux, sous-série des sols
lessivés, sans oonorétionnement. Ils correspondent au sol type et à

. :.. ::._ ••:0: .... ,deux stade's' de ·d'é·":raa.atio~par 'l'érOsio'n éoliel'll'le (12 r .
";!Bn ie'ffetf ,':'1~:';corrip~r.~,ik,èl1..: t'br 'talHel:iu' oi,;,d.eb·s'b~,S) ,etes teneurs

en sè,blë's:o:r(j~ssio~s ët:en sable'è f:i,.ns ët~s hO:i..'izo::1S:tOUt iJ,laiti su-
r perfi,-ciels et Cl.e ,p;rofo4delJ.r c1$ ces ;a.iff~rents sols : Ii10ntre nl'le a'J.g­

,.,,~ "-' .."; me11t à-ti.ol'l-..du ::ii:'f,J>PP qrt<r"s'a,b i'e' :~r~s siet' s'a:bl e'fi:'1 "d.a.l1S : TSs' 'hori ZOl"is su­
; perficiels pax rap,P0rt: à sa v$leu..r; d_,ns :les horizo~s pro.fonè!.s, clans

',',: i la, câs d~tJs021~; Q~anGs iet· pl~enicQr}J..d~ns celui"~$è solsr,Ot:8'es,
-i alor~ qu':!.l ~'en 9st PetS de wyt.1e ët~ns 11s '-sols ISn~. '

~ . r-;I J~, ~f ; _,.. ~

"': : L 'hoJi.z<t.n.:: 13ab.le.u-~: rqsG,: mobilG~ ,; à :18. surfaoe: a.es sols blano~
ou r~u~es CS'G= le :qeste ;ë1.es hotizon$ surer.ëiciels a~ciens ct non un
hoti~on <Cl;':asp:ee~, .éol~eI1- co.mme: c'€;l]:a;a; ét~, parfois $.vancé (l~) .Seu.l
le s~b1e .?;roslsier J 11é~éillent· le pll;ts 10q..rtL (lu sel ~t le noins DO­
bile~' est resflié p n '~yÇl.l'lt p~t êtr<;;.'elÔ-lè:vé :01.1 peu :,iar:le vent : le ree-

: te' e·St entratl'lé, .soi t ~ pc'!,.:. cl~ ,liis tance~, Ô.ElliS les' ocls-foncls, ainsi
· ~.nri~hi.,fiJ: ien é~é.~·~~j,1JGS,~~ns,,: ijoj,t pll.t~s1o:i.l'l~'pr,i8':i{la~s :et;<ils vents de
sâ.ble" '" .. ;', ..." . .. .

~ : l. ~ : : :' 1 •• ' ': ,.. •

• • ok . 1 . 1 g.~ 1 l: ..·.,.4 : •.,. :'.

: ';' ; C 'e's'li l~ 'iTo~ët du ;Sén'é~al qui': se t~ansforU1e e~ 8alL.ra, et non
11e,Sahara qui' s':§'bCl'l,q. en recoü,vranf le :ijorël. èl.u Sél1.~p.:al des élé,"ents

" : ai'racihés' 'à, se:e sols élé~à pri-trés C!.epuis· :ton("~temps <J.e sable c1~ c;;tJGe
· ·tailie l " ".; t '.,.. ":
.. r.. ... .. • 1 ". e: • ~ .••.••' J"

• .II ~ • ,t •

,: .• .i,,': I~, su.~:r.~t ae ~\îl~arc1ef'~,u e:.u éros cape , OU::S,:10 h. la ,loupe, les
: hOI·J.~ons J.u'Î0:rJ.cws de ;ocs sols pOlU' Y ret:i..'ouv~r ces q:raJ.l1S cl.e sable
, r9:so i gro.lilsie-:c.~" ~ai$ 11lélan/sélf à besü00Up d 'éléBb:~ts pltts:' :êins.
· , ! t r ~ ; ~. ~l . f" "-~-~' .

:, i En'eil1,~:t,1ne !autre preù;v~ ·.ete· 1 'acti~on éolienne sur ces -sols nous
, ; es t' ~ournie Pl3-r l ':opserwati on iè-e la sv..rf:acc nue d.e ~certa.ins a' entre

: ep:~, :qui'~e"op:Q.tre ri-dé,e (l.·tuno inultiw.éta rG!!licrof!l.:t.'1es .paral131es
: diGp~sées perpenëliculai.:rement :8.11. vent ra: l'est-nord; si fréqt:'811t en
; s~iso;n sè~he .;"\ ~',r; ";i.·'.: :

• t" • '1 ,

: Le~ .mok"{er.;l~;lt(:l él;e S2,). ta.tion;iml)Jj'i~és~"~,'ccs"~rainsr"1':esàbIe .
~ par e:es vents; sOl'1.°~~ à l 'lOri~ine cle oette il.isposi'tion si ·particl1.lière

..... ,.. : , ~ ~ .~ r: '. ~': : " ~

. . . '. li,:4\ ",~ a.ll
. ' .

'\ , "

......_~,:.,_.:~ ,.. ;_. ,._, ' ":" -~.. ~..•. ":t"-~.:. . N._ ~

-o .....~:."...... • •••.••• -.. ; ••'.. " ....l'.. '. r••
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,Teneurs en sables de sols du Nord-ouest du Sénégal
(en p '. cent de terre s èchée à 1050°)----- ,

=2U

trèsdégra
dé

-,

" dO
n

rou.ge
'n

,n

"If

,.
•

,..'
"•i,· '~Sol

,.
•
l: Sol blanc déq;radé

, ,, ,

Dune de Louga

N eun Sarr'.

Emplacement ':l?rd!ô'llldva.~ii':Sable i: ::::~;iËe.lne fin':' "Etat du· sol
~ ':~~sroàst~ftD ~ ~tat J~ :01

r.zlI~!'l!!'Ii~~-àlQ"',"r6i~e-----':Oom 'à 26: '1 44; 9 ' .:'.-.:,:----:4-:=5~;'='i-.--,: Sol_ Rri s peu dégJ;ad~

': 200 à 2lt> J: 42 ~8 ': ': 48 ~5
': 0 à 15': ': 55; '7 '; ': 54 ;5
': 25 à 4Cl ': 48;2 ': ': 41 ;:3

Eoole de Louga ': 0 à 5 .: ~, 5'7;3 I!,: 32,9
': 5à 20: '; 52 ~3 ~ 40
': 0 à 4 ': ': 62.'7 :': 34 ~ 9
': 5 à 10': (: 47~9':": 48,8

'1 180à 20~ r: 4'7;5 ~: ': 49 ;8 ': '
Route de st-Louis' 0 à 5 ': i.. 65,'5 ': ,p. 26 '5 If••Près de, Lou~a ': 10à 20: ': 53,5 !' ~ :38,1 ':

··L~·· ;. •••..• ..•. e,. le
..• -- ~ " .'.. .•.• . • • • , • ,. e. •

•• • ... ,. • •• il. .. .... .
];j'autres types de sols':existc3:lt,':encore darus cette réq;ion1 soit

profondément évOlués, como ,les s~l$ salins, ..sols" à alcalis a salant
~ris et sols' ~ r:Jalant n01r'~'q'ui sont':si é,tendus ; dans leC.e;rcle du
Bas ..Sénégal,' soi t beauCOtitp';lllOins év~lués, au moins sur place et dans
leur profil actuel : so~~ alluvionn~ires éoliens des dunes du bord
de la Côte, sol$ alluvio1lnaires fluviatiles et sols colluvionnau
des vallées" ou sols squ~lettiques sur sables,' sur cuirasse fcrru­
gineu$e ou plus' à l'Est, sur quartzi te t (9)., D.~ns leur ensemble
to-us "aes-sols.ne conviennent guère à la.·ClÜture, ..dc l'arachide.

,tCe'n'est qu'en étudiant la zone' suivante que noU:s décrirons
les sols à profil complexe, sur 'cUirasse' ferrugineuse, et 'dont l 'e~
xi,ste!\ce a une si grande importance. Ils s'observent déjà, pat'
place'~' 'dans "c'et,te régiQn:lif.ord-Oues t. du· Sénégal ' '(Thiès ,)v!:'Bour ï--- Sud ­
de Barabey , etc.:•• ) 'maisiU3 ,sont c,o;nsidérablem~nt plusdével,oppés
~ans ':kJs'régiorui -médianes:e',t méridionales d~ pays, 'surtout J:a"pre ...
mièro, Où ils d:ovierinent l;e t~e damnant.

,./ ..
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La Culture de l'arachide et les sols.
'.: ,

, ., S1';191+8 ~ésuInons tout ce Qui précède sur Ce,8 di~Îérents types
" de. sol,s, quoique en puisse obtenir, de '. belles récoltes d 'arachides. ,J

'",;, ,sU1:' cert~i.ns c,Q,mme les sols chatai l::lS, et ~es sols bruns subarides,
',' c 'è\3tc~:têndant lès sols sabl~u:x,~ ou, à,' ün moindre decù:-é sablo-li­

moneux, 'lessivés, auxquels, nous 'avons étendu le nom de sols Dior
qui sont les plus adaptés à la culture de l'arachide et qui sont les

" plus intensivément utilisés dans ce but.

, Ces sols" nous l'ayons vu plus, haut', dnt tendance à se dégra-
; der prog:ro,$sivement par sui te a 'une' érosion éolienne qui transforme

les sols g:ris en sols blancs puis en sols rou~es. Ce phénomène, d'a­
près lesrensei~nements qui ont pu rtbus @tre donnés, en particulier
par les in~énieurs du Service de l'Agriculture et d'après les ob-'
servations que nous avons pu Îaire, en collaboration très étroite,
d'ailleurs, avec ces in~énieurs ct au cours do nos tournées sur le
terrain et de nos missions aériennes, ~st particulièrement dévelop­
pé dans la région de Louga, surtout au Nord et à l'Ouest, pùis le·
l0.ng d~ l·a zon~' ël~a1:.re de l~ cS,t·c 'et;~ le J,.on.!S.d'c:;l:a::vo'i-e-'-ferrée', .
f;l'Urtoutde ~PD1.a pakal jusqu" à all-d:ela; de. Mékké, .• ! O,n.., 1 ' obs.erve o.USS} ,

. .", très:na tt,ernent " q:uoiqu ',à, ml Jnoi.n.d~~, ~9'g;r.é:,.?-u.~,ç)lrr.,n~, ,TpRbaet .
-" ,.,-'":' ·'lvPlrà.1rëf,'- pÎ"inèip'al~m(mt" vo'rs le suèl~ouest de cette ville •

. " ...

'o~ ce son't 1~ aussi' les,: deux régions: dU:' 8ëri~giJl' o.ti l~: baisse
continp.elledtt :ç-epdement des.: cultures d' ar,u<rl;1i~es a's t la plus mar­
quée. :pe fait 'Pest: surtout no;t pour la région dè, Louga, qui est,
d 'aill:~urs, la' sej;ù.eà prése'nter un pareil développ.ement de Diors
rouges' dégradés. ':, : : . ," ' ..,:.. . î

'. d§ltte corÏ'~l-;.ltionentre::1.es dewt phénomènes n'-'est, pas Geule-
~mènt vraie sul" le~ plan. réq;iohal, mais aussi, dans 1~ détail sur le

pltm IPcal,. L~ ëlégradp,ti.on é:olipne des sols se tradp.i t par une aug­
mentatt.0n r.elp.'t~ v:~ du ,subI: ?;r.o,ssier, l~s; c.utres fr~ctionsdu sol
étant ,.:plus oul/ fuo)..ns complet.ement·, entraul~Cs,par le;: vent. Dans. ces
sols t:;-ès pa.uvres;" on génér<-..l, en élément.s fins, c'~est le, rapport
teneUI'~':'en saple grossier ten!cur en sable~1ein dos di:fférents hori-

-..,--".- -- zO'ns-t:iuï':-e,xp'rimcr le'- mieux'-ce't'lie "v8rt'nt±on; 'La"courbc"rep-ré's-en-t-ü:"
tive est très cr.rnctéristique: presq.ue droite dans les· sols non
dégradés (N'Guer Mnlal, Thicmène) elle comporte un segment do cour­
be très rapidement croiss~nt près de la surÎRce dans les sols dé~

grâdés (d'une rou!?:e de Lou~a, N'Dia SakaI ,Etc .•},

Si,oe se~ment n'affecte qu'une profondeur très minime, il
n'indique qu'un début d'érosion qui peut ne pas avoir (t'action vrai-.
ment néfaste sur le rendement cultUral. ( DarmouBty) ,

r, .. .. "..~ ...... :1 .
"... / ...
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La prés.ence d'un 'ëroahet''''(fo·rnme''priifntè:t'ë<'pèXtfe d'o c'?tte
, .,cpu;r,b'e. ind,ique qti 'à 10. sui te d 'une période de dégI'ndation par

:érosicin s'est établie une périOde de· renaissance ~u sol. 'pro­
:b~bloment p'!U' -allll'yi.onnement éol~eri,~ aurtollt' là o~.la "égéta-
, t~on -'jachères. anc~ennes),ra;l..ent~t: 1,e vent et erreto les éléments
.' transporté . ,',' .,. . ",:. ' ,:

c,

A', chacuxià~ ,ces· sols dégradés' correspond" un' rendement
trèt? f-aib'le en, a~'o.chides.~:Le6 exeinplessuivante pour lesquels
nouS ·dormons:là,~t1.le\lr du· rapportSnble' grossier nu Sj),ble fin
aux dif1éren:to$pro;fondeurs et ;tes courbes oorrespondap.tes nous
'p'araisse?:t' J>r~~u:n.t~,s. :.', " ",\ ' ~, .. :'

• .,~. :. " • " J.. • • • - •• ~ ,- "

, ,~ ...:. 1~ • '" •

:; o'

. {
.~, :

•
'., .,'.

. 'i . • 1 . . , " . ~_ •. '.

-:-_-.,..........., -,·-'··-'::C:-o.r~'~a"""o-:-'1:.~è-r:ë=N~ des '~'-:-~':-------"-;s'-';"';~""r-o-s-s-:'i-e""~-':-:~-----
•. ! ~mp~aoeme'ntl;cultur8.1 .;éChp.ntillon8;·;fr~f:onp.eu:t;'S:;-f,in' .. ~:~9bservo.tions,--!l'----..--....,.,--·---..·-t: ..~.._- ..-- ..-~.;.':~-- ..;I:.......~~.-:-~::_ ..~~----;., ..".---.._-----.,--..

~, . ': ':" , ~ , li. . ,-
Louga(dune ': OuIt . ab an,: SA '4 ': 0 à 4cm" .:. 1 ;'8 ';'80'1 dur rouge,

rouge )':donnée,. ': 5 ': 5 à lQ;,i:, 0 ~·98·:·très, dégradé
':rend. t ouj':., ,6 ':' 50à 60": 0 ~-aO ,'=
'~fqible, 'J: ' .'!':180à 200 ': 0,96,'=
,. ~ l~ • ,. ~.'.. . ,. '..
':récol.très ':. ': .: '
',:faible _ ':SA. Il ':, 0 à 5 ':,1,6 '~.Soi nu,. très

.' ':.': 12,,:,10 à ~O ': l' ,:,dégradé
" ,:, .'~ .,,'15 ,:. 60 cm ': . 1 ;~ ':

, . ":' ': 14, ':: . :160om ': l; t,l ~
. /0 l ,'" /ft,' ,., 1ft'

CP '.;" .;. e. ... •
,.. I~' ~ "'. . •. ~t. '.. .I~·..

. .' :".. '- . . :~. :: ~ :. :.
. '.'" .: .. e: f t ..". ,.'~ •.
, .

.,. ' ...
','1.

..': .
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:Caro.ctère':N°des échan·: ': p;rossier':Observ.?tions
Emplacement': ouI tural ':Jfl:tllllns ':Profondeur':S.tein ':-~~~----~--~~t-~-~~-~·_~~-~--__~ ':- -~---~-~----- -__~ __. _

.:., N'Dia Snka1~:.Rendamentl:SA' 6~ ': 0 à,5 ': 2,86 ,:801 très dé-
.~txèsfnib1e':' 65 '; 20 ':·1 ~5 'I:~rndé
': .. ': . ee ".. ': 50 ': l;~ ':',:

Sine ': . id ': SA 2~~ ': 0 i).,5 ': ~;5 ': Sol de dune
': ,j(I '::3:'" 282 ': 50".~8'3 ':. 'Y~'5 '::tJj'~s·~dé~um.d6·i·

:: ' ': 2288~ :: '!~~... ; ~,.. ': lj.['~):;; êl,''';<?:l~;::.d .
. - ': t:1: ... ..1",... 'J" ••',') t;

Noguàne .. 1Œ.endement': SA 211 ': 0 à 7 ': 3,15 ': Sol dun3.ire
': faible ':', 21~ ': 10 à 30 ': 1;9 ,;:dégro.dé
, 1 213~· BO,à 60 ~ 1,4 ':
': 'l 214 ':170 à 180~;" ': ,

Daramousty ':Rendement';SA 141 ': oà 2 ': :3,2 ': surfaces très
':r'Bsez faible': 14:2 ': 2 à Zo ': 1 ': éo:U.sées m2.is
': . ': 143 ': 30 à 40 : 0,95 .: sur
:: 1 -: 45 à 80 ': l~Z : ':

If 'GuerM~]al":Rendeme;nt': SA 21 ': oà 10 : 0;96 ,';
':assez E!.ev é ': 22': 40 ': 0 ~8 ':
':bonêt et ': 34 ': 80 ': 0,75 ':

Thi~iIrièrie .,' 1"Sol'actuél.:SA' 'III.- ,;: 'oà'Zo ': l' ,. , ':paE:C'd'è· signe
':laaent sube: 112',: 80 '; Ô,8 -: dedéC!radation
': fores tier': I13, :: 90 ': l' ':
': ': TI4 .';:,., 210. ': 0 ~88 ..':,....'

.Louga ': Jachère '; SA 1·': 0 à 5 ': 1,15 ': jach. de 5 ares
-: de l'êco-': 2': 60 ': 1 ~28 ': seulement
':le ': 3!: 200 ': 0;77 ':

011.oul ' ': jachère .,: SA 161.': Oà 4 ': 1,07 ': terrain è.
':de:8 ans': 162 i: 5 à 20': 1;9 .':
':., ~ 163': 40 à 50 ': l' 4 ':
,%.. ': 164:'" i: 10 ': Il ;~, '1:

Ouest de':bonne cule SA 2:?1 :0: 0 à 2 ' :': ,.) J; A dû passer
T;vaouane . tur .. 232 .. 2 à. 10 ',. '2'8 1 ar un t d... '': e '. ,• . ,:p s a e

':- ': 2,3;3 ',: 50 à '70 ': 1'~9 ,:d '.éro::don et
1: ,': 234 :1: 140 ': 2;4 :':8 ~est reformé
'. ". 235'. 200 '. l 5 '·ensui te~ •. • .• .• * . .:.

:. : ' i : : '. 1

Ainai tout en reeonnais'Èlant le manque <le précision dans
l'appréciation des rendements il apparatt 'qu.e ces deux phéno­
mènes ,"diminution des rendements de la cul ture des c.rachides"
et "dép':radnt16n éolierine n s' o.ccompa'!nent ré-'!uli èrément • .

,. , ," ec't ."{:pui~ement" des' sols à arachides du nord-ouest du Sé­
négal~: si&nalé ~.t'ar de nombreux D.uteurs. (1,12 ;13;14) correspond
en ré$.li té';i ess~ntiellement à une dégradation par érosion éolion
ne.· .'

• " 'II .•1· ~
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,,' .' . ': .
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..... "" Oep.endan.t_l~ .. sol aussi;s!ép:uise ..,. e~.le.phénomène est entiè-
remen1; lié·\à. cel~ de l'éro$ion. Ce n 'Cf.'lt pas .tellement sa riches
se en: 'élémen~s~ Ï~rtilisants~ meis surtol;lt sa teneur en humus qui
dimin),le. Nous Ipo1;1vonsclass~r pp.r régiop., les sols dont nous avons
eu. 1 ' occasiop' de: prélcv:èr l~s é.p.bantilHms en sols non dégradés,

'sols'IDoyenneVlent;dégradés e~ sols très déc:;radés, d'après les ré­
sulta~s cu1tura~ qui nous pntété indiqués sur place. Comme le
montre le taplca1l- ci-desso~s, à quelqu~s 'exceptions près ~ en
partipulier· ·;:te champ de démpnstr~tion d.ç Kornn Guéoul qui ne donne

'. plus· Q.ue des: renflements fi3,ibles en arachides a.lor:s que son sol a
Wle t~neur e;n hUf.Gus'( 6' pr~rnille)'qui lei 'classerc:it PClXmi les sols
non d:égro.dés· - lateneu.r en: hUlIiU,s (+) de tous les; sols d'un de

. ces groupes .e·st ;inférieure .à celles <1os:80l8. etes S1:roupe$ plus fer-
tiles'. - j . < ;

,',•· .· .
C 'està;Lhsi, que' dans, css hori zons supérieurs) cette teneur

en humus v::u;i:e d,ans les limites suivE'.ntss: ..;:' : :>~."\\ ..
. ~ .. ~, .., .. . ...; .-< .

. '.
,.r

, .'.
. ,

'". . ï . " ,_. ... '

Sols non: ··..':Ré("ci.on de Loug.a':Région de .·;.r : I:Ré~ion de Thiès,
dégradés:': : ,:Tiv'aouane :. ':Diourbel et Ii.l'Bo.ké
________ ~_ ... ~/: ..... ,~\:....-- ...__~.:.J:_~~~;...----~:-- ..-.:.-.:-~~.. - ..----- .._.:. _

·SOÏS:L:-P; ~d'ép;rad.és;p..u-i-:desst1.S· de 1::~.;:I: a:uJ dessus ne 2.,5':nu-dessus a,e ~:,4
'.~ ':' " .. ' . . . .'::po.r cille : ':par mille .. ' ':pa.r:' mille

••

':au-dess ous de 2 ,2
,:. p.ar mille

.. ." ..· ..
':2 ;2: à 3,4 P. mille
je ••·

•·

..·.. ,.
• .,.·.. ,
• .

•·.
Sols très
dés

j.
1 •

So1-s moye.nnement·:ll à 1,4 p2X ID.:
dégradés' ;':'

••, r •

dégra~j;au~a.essous de~··: au-dessous; de
'::1 pe.r mille ':2,5 par IIli:lle

...
:Dans les so.ls"régénérés" le tc.ux:de matièr$s humiques dépend

··.. de·-l·tag·e ..de· la jaèhère arbùstive q'ui s 'y ...dével.op.pe.; ...et .. certaine-
ment aussi - mnis~ sauf dans le cas de le jachère expérimentale
de l'Ecole d'agriculture de Laugon, nous n'avons pu uvoir de ren­
seignement sur Ge c8.I'act ère de ceEl sols - de l , étàt .de ,.dégrada­
tian auquel ,était parvenu le sol avant d ,gtr.e ld-ssé en jRchère •

. :.. .

Au fur et à müsuredc la cul tui-~ en! rirachides , l~ sol iju.i
se dégrade.s'épuise aussi en certcins éléments fcrtilis~ntsf an

··Ip.oins sous .leur.forme éche.nJSeable et assimilable: ohp:uJÇ et IDn­
gnésie',; . A ce :point 0.G vue les limi tes entre o.:roupes sont bec.ucoup
moins nettes que llans les CJ.S précédents (+)':

.. / ..
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,. ..,· .' ~':BéC!ion .d? Louga:I:Ré~ion de:
, '1

.: I:Tivnouano
'j.

. ,
.•..
•,.
•

..•,.
•..•

...'

~Ré~ion ~e Thiès
I·Diourbel ct H1Bl!1't· . ..
~•

, ,.
•..
•

Sols non dégradés ': ':. ':
.Ca 0 p.:,mille ':'. ,0,4 .~ O~81 t ·:sn.pér .. ~:O,5,: 0~35 à 0,5
Mg,a.p. ,mille " , ': 0,]51 Q,iO,2'(j·" J .:-:0,2 à·.à,5· .: 0,2 à 0,4

Sols moyennement dégradés ': ,:"
Ca 0 pour mille ': .9~15 à 0,.6 ':0,55 à 0,5 ': 0~25 à 0~4
Mg 0 p.rnille ': 0,13 à 0,16 .~ '; 0,2 à '0~3

Sols ,'très dégradés '; , , . 1: ',' " ~

Ca, O' P. mille ': 0rl'à 0~3 '~Inf.à O~4 ': inf. à O~3
Mg 0 p, mille ': inf: à 0,14' 'I:inf à:O ,22 ': inf •. à 0,2.5

: ·C ,;

. ' ." r . : ..

. ·La régénération chimique du sol· par la .ja.chère est beaucoup
.' plus lente 'lue, sa régénération organique;. les ~ol.s. nctu,ellement

en jachère, mais ayant été très dégr~,dés., r~~t,ent encore, sOll.went
'pauvres en, cha~. et en magnésie éphan~e~blcs~ . -

L'ét2t de dégradation du sol ne pnrett nullement @~re liée
~ sa .teneur en :potasse, échnnp-;co.blcs ou vice versf'~'r et, malgré,
le peu de résultats analytiques que, faute des produits nécessai­
r~!3 au dosages, p.ous possè·dorls à cc propos " il, e·n· est de m~me
pour la teneur en acide phosphorique assimilable.

On peut proposer'do ce processus de dé~radation du sol l'ox-
:'plico..tion suivante: " :.
'. .
.. ~ .. ' • ·.0 •..• _ ~ • .• • . '. ..... . . _. • ."_

· .

:' ~ , Sousw snvririeP-rbustive qui: compose la vé:,~éta,tion natUrelle
.' de .cc pays le sol se. mo.intient. on: équilibre ou très proche de '
;. ·1-' équ11ibr;~........Chnque. onnée les .. .plmes .entrn:tnent ,vers 10. profon-
~ deur des nialii~res minérale, de- .1o.~ 'ch-::,Ux' ètde ·ln mD.Q;nésie en
. .

" (+YLateneurëii Me: ë6ëh~ngenble du sol dG .Sa,ko.l pourtant .nssez
": 'd.égto.d'é,. le clc.sserai t l'ami les sols le s.r.loins épuisés, et, in­

v.ëi:'semeht,oe;I.le·du s.ol nori'dégr.adé de Loul Sessène le ranq;ero.it
,parm lc~s '-s.ol~ ;épuisés. ;, '

" .. / ..
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.-, ...

..._._....;~: ·p·;;~t{~~i-;I:··: ·mo.i·s, ',~ra'ccaux' rac:i!nes, d' 2.utant plus profondé-
;'..:' ,1Ilent 6tdgés-' et d 'n,+11o.nt mïeux réparJeies que la végétation com-
',',P ·.porte des hôi:'bes, 'dés arbustes, des ~nrbres, les éléments entrm..

_ .... __ ..... P·· ... • ..nés .. re.tourne.nt._ JJ.u ..moins ...pour .une bdnne.p.o.rt, ..à. .la .surfnce .du.. sol
inclus annsles éléments orgnniqucs :qui s'y déposent et s'y dé-
compose~t.: : .. .- .. \ ."

tLe :sdf lui~m$mè fFeiac fr'~~lleùrs cet entraînoment 'grâce à son. ". ..... ; ," - ~. , -
'.• humus. ~'il'ri'G'st 'pas 11'i'cho' én"cot élément ,i;l -en contient cepen-

dc.nt et 'des quo.ntitGs non négligeables quoiqu'il en ~it ét6 dit
. ('17)~ A~Thio.mèné, 'sous jachèréS.r·âg6~, le tdnc:ur en humus (et non

'ln: mè.ti~res orgo.niqùes tatales)' (16)- est de l ~ 5 P ..mille: 2,1 à
Olloul ét 1Tiakhal sdus des jachères; foresti eres et losch:'.mps rô­
oemment:mistcn.cultnre, e't à 3,5 et:4p. r1illédc.nsla région Thiès-
Diourbei M'Bc..kô. . ; . : ',. ., .

.. _ - _ Lots 'dèla"ÏiÛsë 'en ot1.lturo d'Er" ces" te·rrc.ins·]:[);···dcstruc-ti-on de
, ,

lu végétation no.turelle vient rompre l'équilibre précédent. Les
él:éments entrnî.nés· en profondeur ne sont plus 'quo p.our une fC'..i ble

'part' remontés en; s-mfo.ce pnr In.vég6tation. En outre, d~s que 1 '0.­
raohide est' oultivée, l'expor.tation des ôatièrps.ôiné~~lespar 18
réoolte. est importante , d'autant plus que, do.ns plupi:1;r:t des c',s,
les pailles sont mises en tas et incinèrées,les oendres étant ra­
pidement entrafnées p8X le vontou dispe_rsées par les promi 3ros .

: pluies,., parti culi'èreoent violentof;l, du début d 'hiverno.~e.

Voici, a '.c.près Audou:J..rd ,oité parA. ~Chevo.li:or (1), la valeur
de ces e)tportc.tions en kilos par hectare

.. ...;2. ••.: ?o. 0 Mg : 0 .K.':"" 0 p~ 05.:
feuilles .------------------------~-~~-----.Tigc~ et

grouss.es 2,5
0,4

.2,9

5 43 ':- , -
9? ':, j.

--::--::-"-.
15. .:

•·
.. , '4 ,.~ ••" ., ~.••.••• ~ .•.•.•. ~ - - •.• _ _ , __.• , •.•••• 0 •••••.•••• M_-.'J,•••.-

Les ohiffres ,dorm6s par :Grizzard .et st.ro.uss '(17) ~·tout en
étant'quelque' .peu différent ..indiqUentJ.ussi· une trè'sfo~te expor­
tation d '6lomonts fertilisants pur 10, r6oo1tè : 52kes ct· 40kgs Co. 0
pour une réool te correspondent à 1 tonne d ftirachidcs' en coques •

Ainsi, peut-on expliquer l'appauvrissement du sO'l, en p:l.rti­
oulier en chaux, lors de cette culture Î~ite sens npport d'en­
grais, ni de f~er, ni d'c..mendeoents.

·./ ..
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. :,;"~~" ... ,.,..._, __.....+ ..:~"·:]AQi.s..,.._.en.'·l'f1SmctQmps,10. ,to1'!-0ur bn rlC'..ti èro 'orO'[lniqtl.o,cli,ninue.
,.' :,,<:,.,' ":sne'f:ie'!r;' :·cé·llc.-c:i; continue à so,adtruiro rô~uli~rcI:.1ent peut-

. ·",~tr.(Lmôtjof~plb.s· vijtc, le sol n'étrmt ·pl:u.s .'protègé 'p'ouvnnts'9chm:e­
·-···,···,'~'"·"''"'''··':eeT'dc.va.nt;o..,~e,"10; :vic :c.1icr01üennc Ô't'o.nt'o;insi o.ctivüe, .

..... '''. ",..... ,; .

~ ,gdx q.illeurs, il ne peut p~us se 'rei'orner que tr~s ,peu 'd 'hu-
r.ms dnrts le sol.' L'~ cul turc d' ernchides n 'dn fournit pns suf­
~iSOC1:lént ~ mSI:.1c. pn-r ses racines;. ct les herbes qui poussent en­
sui te' fi' o.;it.nt pns ;:le temps de sè développer ':'.8S0 z nvnn t de courir
a' 10. sê.isdn sèèhci.>-· .

~ '. ~ .
• 1: ~ ~'" •

~' L~ ':'sOl o.irisi~nppo.uvri œhùcus perd S ori ôtnt d' ngrégntion.
Sn strilctùre·dèvidnt. pItis fine dt do ~rumclduse devient sableuse.
Iies àci:'ëlo.ges eJjj :1 '8JIlo1jtement du sol à la. récolte intensifient
encore;le::phénomène. Lors de la:saison sèche'~ très"peu de végéta.'
1ti-on rèco~rant le sol,' celui~cj; peut être attaqué parle vent
~ 'Est-NE Gjui souffle alors viol~imnent • Et àinsi, peu à peu, les
l:1'orizop,s $upérie~s~ont entrat~és. ~ ,

t r.~ \. ~ . . . •. :,'..

:~ : 1~s grosses pluies du début 0. 'hivernage attaquent' aussi la
eurface du sol~ e~ dans les cre~ les éléments fins s'a~cùmulent
donnant n~ssance:aux sols chatains plus limoneus.

. ~ ~. t

" Ce' p~oc.e$eus::de dé~radatio~ du sol est :"d ,iutantp'l~s R:rave
qu'aufur::et· à.mesure qu'il._se,prôd.uit, il à tenda.n~e à·s'accen­
iluer et ·à::'s 'acêèl~rer. En effet;' le soldis~araissant et perdant
à la fois':'de la m~tière orrsanq.q~.e a~, des ba~es devient moins fer-
-tiile .. ,Les:~èultllrel3 et la vé~éta~i8n'naturellesont alor~.de plus
ën pIlle! ··ré'dui.t~s'o.· Il sè reforme ·d-onc moins' €l. 'humus e,n merne temps
èlue l'e~ soleàt moiLns protègé co:iitre le vent;', ..
,. . , ...
<' ,

,..-.-- .. -... , .' '.' .Rèmat'qù6ns' 'd 'ailleurs' qü"wi~m~me taux 'd"humus 'peut-'-edYres-
pondre, suivantl~ ré~ion, à un stade différent, de dép;radation
du'·sol.,Pour un1neme, etat, le.,tep,euren humus,· est plus forte,
dans 1e!.3.soll:('de!3· r'ég:ions situ.ées plù.s atl Su.â.~, "

. .
Il: ,astp.()urtaxl t ·"pO,ssible de rétab~i~ laf~rtilité du 'sol

en laissant 'se reoon!3 ti tuer une végétation for~stière, ou, au
moins, 'de savane arborée assez dense. ~e tab.leau ci- joint prouve
l'acti;on si u.tile de .la Jachère arbustive dé jo. étudiée pardif-

\ férents, a-qt~s (1,15,13) ~t utilisée par les ,~ndigènes•

.'. / ..
.. ...~ - '

, "

'; .
, ,
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l ,

Type de sol
': ': N° de' ';", ,. ':humus 1 I:Ca o· échang.
':Emplacement 1: l,f'échantillon'i'J~~.).I'1~,;:pr "mille~ par mille

\ l
!

-..
0'27,
0;29
o~55
0'27•0,32
~

id

-----~-~--~~--~-':---~~----~-~--~--~~-~~~~-~---~~~~s~~~---~-,_._--__~_-.,
~. ,. ,. #1. ,.

• !' •••

l)Région cle Lovgp~, L~uga ': SA 4. ': oà 5 ': 0;52 ':
sol très cléR:radé": ': '3;: 5 àlo ': 1 ~03 ':

f. 1.' ,. ,. Il' 1.· " .~. ..
': -Niomré, ': SA Il ': oà 5 '2 0 ;74 ':
': ': 12 ': 10à20 ': 0 ;8 1:

Sol de. jaohère ': Lou~a ': SA l ': Oà 5 ':' 1;08 ~
'" jaùne '. ': ': 2, ': 4,oà60 ': -1,.04 ':,
id .: Niakha;t r: SA 151 '': 0 à5 ': 2 ;09,';

'" : ': Ip2, ": 5à25 ': -1 ;27. ,':
, Sol de" jachère ~e ·Ollov.!' ': SA 161 ':oà 5" ': 2 ,O;? ': 0 ;32

-Bans ': ': 1~2 ': 5èZo ': 1,?7 1: 0,24

...

:: ~:

Jachère ~gée 1>iourbeJ!~ou.-;: ..
ttl de M ! Bak~~ SA

/1 ..
':' ..

3 )Régi on .de .',!.:.'. fÏ'le. tea.u du ':
Diourbel,sol '.tJimetière, Q.~:

dégradé 'J)iour'bel· ':

1. if· . -
--

O~~2

O~60
0,63

0'29, ,

0,27..·

'"·

Il·/0
•,.·"'·

Il

!,.
~..·,.·

•·

1.·1•
•
': 2 ;28
': 3 ;25
': 2,72..
•

••

'; 0à20 : 2,43
':30à50 ~ 1,88

1.
•

1: Oà 4 ': 2
.: 4à25 ': 2'
': 6oà80 ': 1,80
,. ,.
• •
,. "• •

,.
•

301
302
303

,.
•

242bis': oà2o
241 .: Oà15
243 ': 15à25

311
312

SA

SA

..
/.
l'

'."

,.
•

..·..•..·,..,

•"
"•

"~

Il•'.•
"•

'.•
,.
•

2)Région de
Tivaouane

sOl-nu
sol boisé

. ...

..

,Ainsi lajàohère arbUstive, enrü·:hit·plle'le sol en humus, et
plus lentement en é16ments minéraux échangeables •

EnIri~me 'temps, le sol reprend sOn B"!.:cégationhabi tuelle qui
• lui donne une plus grande stabilité , lui permettant de mieux ré­

sister k ~rérosion •

Dans une "m@me rég:ion, les di'fférents s'ols sont k des stades
divers de dégradation. Cela dépend, en particulier, des habitudes
culturales des peuples qui utilisent chaoun dleux.

Ainsi l'observation sur le terrain nous montre-t-elle que,
d'une façon générale,. les sols cultivés par les Sérères sont beau..
ooup mieux conservés que ceux cultivés par les Ouoloffs. Nous avons
pu le remarquer avec précision près de Tivaouane, à Diourbel et au
Nord-Est et au sud de Kaolack. Les rendements en arachides sont

, ,. / .~
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nettement supérieurs dans le premier cas. L'anlyse des échantillons
. ,p3;'él~vés~19rsde ces OOIPP13-raisons nous montre que la différence es~
. sentielÏe entre ces divers sols réside bienplU8 ~ans une plus gran­

de richesse en humus' et une meilleure agrégation du sol, que dans
un~ plus for~e teneur en chaux échangeable, cette seconde différence
tL!~PPax'aissârttpas,toujours, ou seu:I:ement faiblepe'nt.

~. :

: .;

" ~,:.I

,Comparaison des sols du champ
'Sérères et Oualoffs
'v?isi.ns i

, ..
• ,. , 1. le lf ,.. , 1. ,.

"l"~l~be,; N& ,,;prof. ~ihumus';ch'aux~Emplaoement';N,D '~Pr6tl:lpnlus';chaux p.m
,Dlêht ". ':"",': .', ,,':., ,:p"m. ':' ': ':. ': '.. ~ .
-,~--~·_-t---"--i.· ---·-'-t....-_..,. ----." ..~---~ ...-----,. -·"--i.'-"~-~. ----Je --.....---..
Beiti- ':SA270,: 0 à 15,: 2 ,3 ,:O ..~6 ,:Pambali ,:SA260,!oài5i:a;5; 0 ~46

:Dakà;r ',:, 401,:O,à5,: .. 2,21.:0:31 ,:S.de Petar,: "3c.n,:Oà:6,:2~82: 0;32
~""Pa:tar J: 402,:5 à 20,:2,15',:0,:32 ,: , ,: 39?,:6ê20.:'2,2l,: 0,29

.~., • . ....!. .' •..• , ,.. •
: ': 1. . ,. I.e " 1. ,. 'f ,.

-Thieman;;:';: ·45'1.:0 à 5 ,: 2 ~l .:'0,;32 ,: Lou(Ses'sior): 421; Oà5,t 3'~5 J: 0 ~45
~:j;:'Gbhet :i: ... 4~2.:5 à25 ,: 2,8 ;0,34.; :. ; 422,:5à20;2,6,: 0,31

..... ;.~~.. • • «~, . • ., ••
• '. .. '. Il., di ,... . . . ..

~ Si l'on compare les habitudes culturales' de ces': deux peuples,
les différences efilsentielles $ont le.s suiva.ntes~

...... . . . .
• f ... • • •

~,,!, .' . ":L~Sér~re respecte' les arbres .. : (r6'niers ,à Tiva~uane, Caddes
,ailleui's, Faidherbia albida) .Les':secondsprésentent le très gros
intéœ-êt d,gtre défeuillés lorS de la cul ture d.e l'arachide ou du

"!milet de porter leurs feuillés en- saïson sèo,he t d'où' 'line meil-
.'le,ure protection du sol contre le 'vent. . , , .

Le Ouoloff détruit l'arb!~.

Le Sérère,qui a rarement d~.bét~il lui-même, fait p~turer sur
. se~ champs les troupeaux, boyin$.,surt'ou,t .. des trivus.. Peulhs. Il
laisse d'abord sur .le sol le. paille, d'arachide. ou . les chaumes de
mil après les avoi:us arra.cihés. Oette matière organique oommence par
protègèr m~caniquement le sol cOntre le vent, puis sert d. 'aliment

.. au bétail dont les excr~me:rits. en~ichissent le, som.· .
. .. .. ' .'.

Les Ouo1o~f n'utilisent ~uère de bétail, surtout ~e bovidés.
1 .~. "Le .$ér:ère fai.:tsouvent, "après J;;.a culturel de 'mil., une autre

,de :niébé' tardif (Vigne. sp.)qui couvre le sol pendant tr.qis mots de
s~ison s~ohe., ' . "

i
\

~ 1

'·i
'1
'1
'1

:[

J,

Enfi~ le champ'Sér~re'est' éntouré d'Une haie, ~buvent cons­
tituée pnr E~J2hor~io. b8.1s?~p.i:~è:x;?•.Ja.~E2EQq. carcas. Ho.nihot t

Gla~uVi~ et differentes graminées dont l'action de proteotion contre
ï "érosion éolienne n'est pas né,:,li~eo..ble. ... / ..

,."... " ,-,~,., .....__ ..,_ .._,~~~~~~........".~~ ............~~~~~~-~~~~---'~-~~~
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Nous avons ainsi les principes essentiels" de la protect:ion
des sols à arachides dans .cette récsion~

1

-p'rot èger. par rideaux' ël. 'arbres ou de brousse l~ soi contre
l'érosion éoli~nne surtout celle CBusée per le vent est-N-Est.

. -maintenir le ,taux de mati ères organiques du sol par l'u­
ti~iso.tio~ d'ep.grais verts là où elle 'est possib~e,. sinon en
fmsant pat';U'er ,dans les ch?J1lps les trouPfaux. qlll s'y n?urris­
sent des pa~lles et champs d~s cultures .es élémen:ts nu.nérl?ux
qui' y sont èontenus et qui ne .$oht p.n.s' nép::ligeables: sont ainsi

. rl9tournés. au sol., ,,' -
. . .• . , , \>... .. ;., •.

. . .' . -ut~liser: chaque fois:, que' :bossib~~ des, ~lc.nte~" P.:§l,~: cquver-
.:"tur~ pOUf'protrger .1e sol-: : ,,"..; . ~ ',.'.
,:' '''.. :, '~..~J3.tÙtb:+j."r: U):;l.e.r..9.~~1i.i"o.p.~ :QW-. ;pe,:r.mett:r::aun. moindre~, appauvris ..

; . sement,,;chimique clu sol·' ::'.:, :. . :,:, : .' Î: '.

• !':": rapporter au sol cles éi'emèilts minéraux: expo:r:tés·,.pr?,r la
recolte,: chaux: surtout. Ln; fabri~ntïon' de l'huile et l'utilisa­
t1.on des: tourt~P,tL'<{ dans le: pc.ys ~gme a.~rninuero.it de; fc.çon sen­
sible, leSi masse's d 'eno:rais' ou (l'amenclements nécessnircs. L'u­
tilisation d'amendements ci~c~lres,(mnrnes et' clacaires sableux

·l'ocG.ux-)".nep-eut ·se·faire qU'o.c·c0mpa:o:né~-d·fun +,npport· cle mt'.tières
orgO.niqu~.s• ' '.

. Lorsque ln dégradation du sol est trop prononcée, il faut
le reconstituer pnr une inchère nnturelle prolongéc.Deà lonns,
elle n 'e~t pas suffisnnte comme le 'montre le résul t8.t oontenu
dans un des tebleaux: précédents. C"'estp0ùrquoi~nOUF! avons appu­
yé', d"ès nvril 1946, la demn.nde de mise. en déÎemse totp,le de la
zone au nord de Louga où les sols sont les plus dégradés, qui
avait été présentée par le Service a'A~riculture au Sénégal •

. -----
En résumé, dans toutè la Zone Nord-Ouest du Sénégal, la.

cul ture 'de l "arachide sur .Jes s-ols très sableux, provoque une
diminution âe la' m~tière org~i~ue du sol et un enlèvement du

. :sol par. érosion éolienne lorsque soufflent les vents clu Nord­
Est. En m~mè temps le sol s' appa.uvri t en chaux et en mb,tl'nésie
échD.ngehble., mais ce dernier phénomène o.ppttraît comme moills
import~nt.

Cette diminution de la mntière or~anique dGns ces sols si
sableux c. une répercus,sion c'O~si.déro.blê s.ux leur teneur en com­
plexe absorbal'l.t. Deveno.nt rJ.i'nsi;;--cle moins en mO,ins cptes à con­
server l'eau nécessnire, ces sols s'assèchent plus vite et les
plc.ntes y souf~~.ent beaucoup plus du mnnque d' ec.U.. , . .

.. / . ~
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. .'~~~ peu~-on expliquer, que ces sols Clé":.rndés soient encore
.e).1.:mes~;re...êie .pro~du:i..Te d; l assez' borinesrécol·tes " les o.nnées où II:'.

.., . pll1;Y'iq!;Ilètrieê~t égc.lement répartie t.put o.u cours' d'e ln :vé~ét['.tion
.;çl~l.'A+o..ch,i,de. a·'est,ce qui s 'es~' proctuit en 1946. .

.:. •• >'. ;,. J. ~ •. .'. ,'•

. ..
[. i .' .: 1~s'.aUtres o.nnées t ces soTs non t·c.mponnés' contre. ce· trop

gro.ndes varia.tions de' 1 'humidité ncfcmIilissent plus que (tas ré­
. col. tes ;i.nsigni;ëiantes t souvellt inférieures m~me If\semence. qui
leur a. été cpnfiée.

.".':. '"

, .

00000

•II' ""..~~ zone médio.n6 dû Sénég6~

. ! =======::==::::=:==;::
Située au Nord de la Grumbie et cu Sud de la zone'précédente,

oelle-ci correspond à une re~1.on plus humide et.tr,ès différente
quant ['.ux sols que l'on peut y observer.

à celui
nette­
tem-

20027,8

'-'.," / .. '. '.' .:

..... .•.. Le'. C1ime.t.
:"~f- ~~.~ .• '. ,. " . :

... ". .~ ·Dp.ns tottte.c~tte région, il' ést èncore 'Ç).ssez analoF-l:uB
a..~ .. lD..zb.ne s~ptent:donalet:c~pendf1nt· la p.lu,vio~3trie y .est

. . ..,~'-?:~t.;,p,ll,ls..l0j:'te et le.: saison. ,sèche U? peu moins longue. Ln
1 ~: "·~""::····p6l?~a-t;Œr.~-:·ti..e·-:v['XH~- pc.ss;~nsibl'c~ment ~ .' . . .

... :.\ :~:_•. ...: ... ~ .• '~•.•. :~' .. ~; •. _" •• :,. __..--~~ •• ;.~: ......~ ••• : •.. - '". ~"_~;~_:"""~;"-. ;.' .,.:,. • •• ,1 ~

(
- -•.:~_~ :.-..:-...•.. _~•.~.;•....:.- _..' •.: ~ ~_.:.. -.•1)_.•_.:l;.·'.·~__~u_·:.._at_·.~.1)'.:n°' . Pluvi oD\~t.r.ie, Tempé.ro.tur·e· an "'D:t'rti nnp.:e

.. .' - - ,'annueile miro ~oy~nne .extr@me' .. ~-~ .. mim -.
'~"'~'6,0~_ t .......:.:.:.~.- _~..... ..:,,_/_-.~_.,_.:.~~...: ~ .. - -:.._:._. ,' _....... ._ ..__

- ....::······~-:···FÙ.ti-ek .. · .. ~-·, .... -.- .: 785 .-.~ .....
Knolo.ck . 768 27,8 Il à 46' .:. '1:1:1
Kaffrine'?46·
Niora du Rip. 904
Koun~ueul 'S19.
.T3Jnbo.pour.:l!n 1.004

.' ,

..,

.~...

.... . . :';;'

""'-'Les v~nts de ra saison sèche y sont:·moip.'s· violenta: que
(ians les' régions plus sC"ptemtri.onales.•..

.. :Les' Ro·~:h'es

-lili.se à ~art 1 'e~réJ?ité o:r~entale de~~~te :r~~·pn .. où nppa­
,raissent les éléments qU1. ,const.1. tuent la seri e sch1.st.o -qilD.rt-
. zi'te1,lf;3e de l~.Falé~é (entr~ Séoud ji et Kidira) .et ·sur laquelle
nous ne pourrons',lnsist:er du fa.i t ,du trop petit nombre· de résul­
tatSà11a.lyt.iq;ue-s qucn6u,s p'ossè~ons sur les roches (;t' If?~ sols
.qui .$ t'y. ob'servent" l"~~scntiel .des roches, de 'toute" cette zone
. médü:mè' e'st constitué par d"JS sables ou des' grès'. Les ~rès ar~i­

leux ou t plus souvent, ferr~gineux" du continent8.1 terminal. 00-. ,
cupent la presque· totali té db ID. zone, à l'est. de KE'..ÏÏrino. Ils
sont alors recouverts par' une cuirasse ferru~ineuse'plus ou moins
durcie et qui apparD.::f't en surfC'.ce où à faible profondeur' sous dGS
sables .
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, Nous avons indiqué, précédemment, dans quelle mesure essez
réduite, l'action du vent uv ni t dû s'exercer sur ces sables , Ceux qu.
que l'on observe uu-dessus p-e la c\Ùro.ss.e présentent, de moins en
moins de traces d'un façonnement éolien à mesure qu'on observe plus
au sud: C'est donc, alors J l'ecu qui paraitdevenir 18 seul nrsent'
responsable de leur mise en place,'

A l'o'ue'st de'KafÎrine,: les' grès tachetés €l.t,ln cuirp.sse pas~
sent plus en profondeur, ils ré.apparaissent plus alors que par

, places (Kuss.ans li 1'T 'Dama, Boundoulou, Toubacouto. J Coula ,etc •.• )

Enfin dans l 'embouchù.r~,à.u Sine-Saloum et. 10 long de; la Côte t

la roche-mère est formée par les, alluvions limonoris~s ou, limono­
argileuses des rivières ou par les dépôts vase'li:lt fl'uvio-marins du
Poto-Pota, mo.ins développé',~:"oepehdàntici";---qu:rî'1:: rié'-l 'est plus au
s~. . .

La vég~tâtion

La végétation ,de cette zone est encore comprise pour sa plus
grande partie dans le sec'teur soudana-so.halien', distingué par
Trochnin (8), le. zone méridionale et orientp,le fait partie du sec­
teur soudano ..9'uinéen. Lu végét~tion arborée est plus dense que dans

, 13 '. ~one' N:Ord-Occidentale, Ôett'e· sairané·' arborée comp:qmd comme'
"essences dominantes : Sterculia ~.etigera,-Boinbax' buop-o-posense,
Anogeis~~~~~q~EPE§,'Cordyln_!irica~aJ'Lunnea'acidè Sc~erocarya,
bierq., etc ... ; COrrL":le essences arb!.1stives: Combretum glutinosum et .

. eli'otti. Gr~'a; ~i29_1or, Stri2.!!!!2.~:!:.go.sa,~l,!hrina seneo.:alensis,
BtC.,~ et cOmme herbes: ~dro~Qgon~~~~g~s et A. am~lecteus, Hy~

parrhenia srf~ et des légumineuses : TeI'hrosia, CaSS1D., Vi "'no. Cro-
.tnlarin , .
'. r
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paraissent ,souvent en ,lieison ave:o la .pr:ésence :<16,. la nappe phréati:.
que. Ces sols sont encore 'assez '-p:auvres :en' mati:ère's' orryaniques, quoi­
que moins défipi~n,tsen cet élémentquece:ux de: la Zrone précèclente,
.1av,~~,~,t:atipiJ;êtim,t:pllJ.s dense ... c.omin~ d,ans, ;le c~s .pré~·èaent leur .

"rê'àc't'ion"s"éloigne peu de, la ,neutralité~, ril~medansl'horizônsuper...
ficiel dont le ,complexe absorbant présen1:ie~ eng:énéral, un degré de

. sa.turation en,,~lément~,basiquestrèsvoisin de celu,i des 110ri zons
plus' ou moï;ns, profonds..'

l " _., ,. • • .", ' ~

.' ,

, ,'; L8, pro'fi.l,'d'tun' de ces sols"béip:e~, observé à Net,té' près de
.Bir.kEùane .tC'èr'cle ,du Sine-saloum), sous, ouI ture d' arachides était
le sui~ant ,:,' , . . ,

de O. à 4cms horizon t~ès sableux, mais bièn agrègé, ~rîs-beige,
·tle4" fi 30 ' hori'zo:n ~Çl.pleux, un peu durci, bei.~e clair" . '
de 3D, à' ,80 ' .horizon, plus limone1lX et plus,ari:l:ilè.ti:it,plus compact,

.' " beige-foPc'é "'" " .". .'
de 80, jusqua vé'rs 12'0 cmS,'hori Z on p.lUS, argileux, ?ei~e" ,jau1J.âtré,
préseI?-tant des,tra1.nées et des taches ferrugineuses,. ocre ...rouge,
lég.èrement durcïes ,. ',.,'
'. "

.." .
Il pa;3se,gradue'llementà un, sa.ple·beigeG:ia.i~~:.-

1 ..

: Sols ocres et bei,ges: à tach-es ferrugineuses·

Coular ~ fo~êt .
Il claire
,.1

Netté

..,.......•Keur Ma- ,.
di ab,el ;.'

id
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Sols à Cuirasse ferrugin~use

C'est dans cette zone que les ;sols complexes à cuirasse fer­
rugineuse pr~sentent le plp..s· grand 'd.éveloppement,. D'uen façon gé-
nérale leur prc)fil' '-csti· ·lP·sliivq.nt: '

" '

au~a~ssus du grè~ bariolé, à tâches ferrugineuses, un hori­
zon où le fer se présente sous la. fo~me do concrétions plus ou
moins durcies. Le volume occupé par celles-ci s'accroft à mesure
que :1 'on .:.se :ç:app,rqch:€ de la, ..surfqce qui peV.t~~~e consti1mée sou­
vent sur plus de ~O à 406ms par'une cuirasse complète .oucavcrneuse

dure ,brune, ou d 'un brun roup.:e, pru'fois -'lïâcheté de bei à:e ~
- .

"'" ,'. , ,La f~rll;\O.t.i~0J?- a;é'ce'tte ~uircis$e e~t;: duns .toute: c~tte~one,
lin: phénom,ène nnc~en ", So surface a Pl;l etre nt taquée 10 calement par
l'éro':sion, donnant noi sannce 'en ,certains points; par exemple à
20k. Est de TCJnb~counÇla t sur lu "route do. Qqudiry.", ài:des amo.sde
cailloutisi de :cuirassc. '. . '"
• • <.' •

D'une façon plus générale, sous l'influence des éléments at­
mosphériques,et des agents biologiques, son horizon superficiel
s'est seulement tr2,nsformé. en une couche de~ravillons ferrugi­
neux qui peuvent @tre po.rtlellement reciment,és entre 'eux •

, ,',, ,

.'
,

- '"
,.~~'

"

. , " ',' .
··::..~.,<::(krt;.:ens~mhle', gr,~s'~,' "cui:xasse,. cailloutis et q:ravillons fer­
:.ru:gi.n(3~.a ;~,~~.~:r~G9Uvert p.a;r une ,qouc,h~.. ,plus. ou,w,oins époi sse de
1snblé's ;.ae .'qui . El, poI'm:i.s à -1;'0. végétation de ~ 'y d6velopper.

,"~'~ '- ~ ': :, ~ .i ~",.~. ~ ':: . ~ \ i
iL 'hQmmé.iintervénant ,et surtout parle ifeu, El. tei:ndnnce à dé­

, '~1"::' ;;,: ,.• :1Jruire e~tte ~végétatiQn.:La- couche.: sableuse ;générr.le~ent.peu .6,-
:: l," ,::J.( \' : p~is$e ,e~t; ['.lors , ~ntro.înée :pc.r4\1 'érosio~ t érosi?n hy~ique pri~­
I.i' . , 'c~pa+em~~t. La bll~:rosse apparll~t q,lors a nu,:soJ-tcompacte; f30:l::t

. gra.v~llonnàire, c;lonnan·t natssance ,à ces grEl.ndes tache.g ;polécs et
: stérilesî qùi ~sont l$S Bowé! ;

. = ~" ~ ~ ~- ~ i-~" :-: .', ~~ ~ ~

, \ :::P?r~o~s~ l'9;:osion's 'âccentu~nt, la c~rasse est" atte.quée;·
. morc~lé~;, .~i'%3parPJ. t ~ U~ nouve~u ~ol se refor~e a~ors ~'u:x dépens
: à la' fo~~ ~ul grè~ bnr~olé lUl.-meme, et C1.es débr~s t bl;ocs ou gra­
jvillpns de ln cuirasse ferrugineu$e.
. " i' .. ' - ',. : ..'.

" '.': ' ~. ~ ~ ;. '. ,:
: '., ~ C~'est·. Dinsi' que l'on peut obeerver les':ldi fférentes types de
:~ prof1.ls :jslÊ.vi:-,nts.• bbr::-espond'nnt à: un recouvJi'ement plu~ ou moins
: importan1i 'f1 €$:' le, sable ou ft une érosion plus ou moinS forte de 1ft
·~cuiri:',ssel..; ; : : ;
. .' .', o.
~. "~ ~,':', : ~

A~ que1.ques;, lâlooètres Ouest a.e YOlllO.n, entre/:Khoun<?:Uoril é~ !.!isl:3Ïro.,
l'ép'uissem.r :au sol :so.bleuX dépnsse 1 mètr~:

~. .; .,: : t • . ~. ; . .~

0- 'à :'7oc~, horiz,on, f'Ïnhlo-1Ùnoneux bei~e, plus l2:ris et iplus humifère
, ,',:' ;," sur lea rOcns su;périeur~ plus rO$e, en profondeur,

., . ~

, ~'

" ,

.. / ...
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. .} ~. 70' à.ï05 , ,horfzon' mmlo,;ueà. ln base d4 préc6dent, m::ds' 'comportr'-nt
quelques gravillons fe!rrugineux d fun brun noir en sur~

.. ' fnce., et très dursl ".
i05 à I:3O',hori'zon plus. riche ôn gravillons ferrugi'neUx,
130 à l60,horizon copstitué par WlG mt!.sse Cleuble de. très .nombreux·

. : .. ' g!8vi:I.lans ':f'er'rugi~euJ$:, de farDe et q:r,ossèur très vaxin.­
'.!..... bl(1s ,mais comportant: encore en.tre l~s grnvilloœ des

. ..' éléClents' 'E;abl'ouX( et, .plus rc.rement, limoneux. . .
ori dessous de l60cm, 'c\1i;rnS'se ~Ierr1Jl.gineuse, con.crétionnée;· très
dure. Dr'.ns' tout.9 le. r6~ioi{àe l'Est et ::.u Nord de K2.ffrine; jus­
qu'nu-delà de 'G-oudiry, de: même, que a.ntre Ke.ffrinc ct Niorodu Rip;
les sols sableuX quo'inous' avons 19 plus fréquemment observés ne
présentent 'pas une pareille pùiàsap.ce au-dessus de la cuir8,.sse .
Ouest de Khounr:W..e1,1l Ualène, Hodar,KoussanéIX,.etc ••• )

.: . • '. 1

Au sortir Ouest d~ Niàhènc, entre Uissira .ct I;!a~ène :

o ,à ~2cm, hori.zàn- ~ris, un peu humifère, sableux, contenant qucl­
q~r.:s: 1". t' p;rc.iriers de cuircs:se :e.err~ginë~sfis

22. à 65,: hori zontrès riche en 2ravillons e:tm:êm~ en 'grOS blocs
de 01--' rasse w . _. . ~

en dessous de ,65cms, cuirasse. ferru~ineusemassiveet très dure.
Près 'de la mare Pounédi en Goud.iry' et Koussan SO'l1S une
savo.ne arborée à Bombux, Ste'rculi8. ~ Combretum, sur le
plate.uu qui constitue i'ensecble de le.. rôgion. " ..

o à 25c:qls, hori~on gris, un pou hur!lifère, sablo-limoneux,
25 à -4'5 , horizon plus compact, plus rou,C':o, oontenc.nt des gra-

villons ferrugineux. . 1

en dessous de 45c~,la cuirdsse ferrugineuse, de type.grnvillon.­
naire, mais très durel···

.' 1'\. , •

Sou.vent dans cetto zone ~ de 'berne que plus a ~ 'ouqstcntre
Tcmbacounda et KOU5SŒnGr, nù sud deD~vedi· et au nord 'de Kou-

,pentoum,la cuirasse n'est qu'à"lO ou. 15 ons de profondeur, sous
un horizon so.blo":gravillennaire, très peu'humifèro.~ ou mgme ap­
paraît en surface ·forcicint.los ,~ro.nd6s taohes lépreuëcs dos bouvé
que ne recouvrerit 'i'et seulecieht po.r place,. que' quelques ,q:i'amn6es
pyrophilcs," ë't ~: 'pûrÏois', quelques rnrosbuissons: de Com'Ptetuo •

. , . '. .' ,., .... '

-.'./...
1

l.c _

: r ' Dc.ris toute ce:t te rér;i on les. zo nes à sol ~c..bleux profond ne
sont-bue dBs' ~~ôhes do teaibl~ étèil-dü$,'s ur: les plateo.ux, ou oc­

.. c\1pentles '!?r:ls;'\'f'onds: et:.'les v6..11éès, '. à Itr tôpo~r2.phie:souvent
tburment6e, creus6es ddnsle: q:rès:,tnchet6es en dessotlS de cette
cuirasse' fossil'o. ' . ~ ,
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C'est au bord de ces "déchirures" cIe la cuirnsse quo l'on
peut observer le profil complet. Ainsi près de Bélé-Mnratiol, OU
nord deT~bacounda, alors: que sur le plateau l'épaisseur de l'ho
rizop sableux est de 30 à 400ms environ, sur le bord d'un ravin

,'la ce_up:ej3S~ la suivo.nte ::,

o à 150ms,.);lo,ri zen sable-graveleux, gris, un peu humifère ?vcc
, - .' bailloux de cuirasse "

').5 à 30 .,' :ouirasse cuirasse ceillouteuse, plus: ou' moins durcie.
75 à 105, cuirasse nett'ef.1ent 'moins dure ,ass~z ÎaoiJ.ement oor-

. ,celr'.ble" quelques ,noyaux enc":"',re' tres durs,
105 à 165, Icuirasse gr6seuse ewcporto..nt de nor.lbreuses concrétions,

, .: ferrugineuses, su.rboutà. son sornoet. ,
(3:p. dessous de 165c05', et jusqu'à plus de:3m50, de prof~ondeur, ln

, ooncréti6nnement et le durcisse:rnent des 61énents fer­
rU$:ineux diminuent ~ro.duellernent, cet hori zon 'Ît1.is2nt
'p.lace r..u ~rès un peu argileux 'à tâches rou~eg ou violet-­
t'os qui cons,ti tue le substr(l.tl de toute 1(\ ré,tion.

" A '52km à l'est de To.obacounda, la coupe observa.ble dans la
tranchée du chooin de fer~stunulQgue, de .o~me à Dendouni, entre
Kossun et. Da.lafi .. A la tranchée du chemin de far près de Sinthiou­
Mo.lèn~, à l'pu~st de Trrobàcoundo., les horizons sont les suivcnts

horizon csillouteux sur ~30oI:l,

cuirasse durcie moins 'épciisse ,ici ,
concrétionneoent du fer vers 3m de la surface
en profondeur, le grès t~cheté.

Le tableml ci- joint donne la constitution de cette cuirasse
et du cailloutis supérieur un peu plus riche enfer.

~. ~ ~

Dans les vallées la cuircsse n'existe plus que sous foroe de
gro.villons ~et caillous de surface. '

,Dans le :Ïonds,-le sol d'origine colluviole ost généralenent
limoneux, parfois nrgileux et coopact.

Ainsi, à l'ouest 'de Goudiry, l'horizon superficiel, de Z50m
est lit::lono~sableux et comporte, par places, tout à fait en sur­
face t,quelques, c:"illoux ['.rrendis de cuirasse: en profondeur , vers
50 cm, le sol, 'ponctué de tc.chess ferrugineuses, es t plus OOOpl:'.ct
p'our redevenir plus liooneux en-dessous de 70co•.

si le vallon est asse z lr.rge, un dernier type de sol s'indi
'\riduali!:le sur ses flancs privés de la éuirasse qui les D. précé­
derment, recouv,erts. Ainsi, à quelques kilomètres nu Sud de Co­
lombe., à l'ouest deT:lI:lb~coundC1., le sol cooporte :

.. / ..
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'Sfrls ,à' gravillons ferru~~neux sur
',' cuirassé' 'à Sintllio'll-Malène

(snp.oent de l'échant:tl1.bn sèché à l'air)

.: .

'.' : .. f

:;0 "à" lo6ms, horizon ,P..:ris. "humïfère t ·:limono-sa~,lÊrt.1x~ ,
'::t.Oà12.o t ho,r,izon "un 'peu plus sable,~:x: de texture, mais assez

, compact, ,car' plus riche en fer qw.lfe ,les g,rains de
, . "sable 'entre èux, hori zon'de couJ.eur rou~easseZ vif.

'en' dessous de' 120cms, lé q;rès ros'e blanch~tre à larges tâches
d'un ro~~e violaoé.- ~ .

.Ailleurs, comme à Sinthiou'Tapairou • 'au nord-ouest de Gohdiry"
l'horizon ~errugineuxse aifférenc:i..~ en un horizon supérieur à
ooncrét~'Qns très 'rbU.géà;, tnai~ péu dùrëies ~ur 45cm et un horim n
1,nféris,~p'~us olsir à simples" tratnées ferrugineuseè' rouo:eâtres ..

L:'extensi'on de cètte' cuirasse en' s~f~ce ou' ~:f~ible'profon-
,denr ne' 'nQus ',est ,pa.s connued ',une ' f~çon, pz;éCise: les: tournées que
nous a.vons·ef.fec.~uées 'aYaJ::1.t é~é trop rapides pour nous permettre
d' enétud,ier les l:irmi tee, en détai~. :Cependant rious pouvons dire
dès. actuellernenté;; ,les c;>bservdtions aériennês nous çmt, en peu

'de temps, per.mis d'acqué+>ir une, connai~sance,beaucoup plus exacte
de ,la r~gion ~urvbJ.é~ de KaolaÇ}k a.~":,deià ae Koupentoum que ces
sols cqn~titti~nt, lla plusg+,and~ ,partie, du :Farlo; au moins méri­
dional et oriëIital;, de , l '~s t des Terres~N$uves et de tO,ute. la ré­
gion comprise~·"à. l'est, de. Kaffrine: entre la voie ferrée et la
Gambie. Sa limite est ?pproximativement, à l'ouest, la piste.~ / ..

•• , ,. > _._, ; gç .... '_l'''''' 'b .,. - et: ..àt: .••
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Linguèré-Koupentoum depuis la vallée du Sine jusqu'à Koutia Koa
delà uné li~ne sinueuse rejoignant Kaffrine puis le coude de lâ
GamJie un peu en amont~~. confluent de la rivière de Koupentoum,

avec" une, poi~te s 'avançB:11.t ;ns'4tèment, jusqu'à quelques ldlomètres
BU Nord-est de Nioro du RipiLa cm:rasse ·réapparBJ. t sur le bord
du plateau entre Saboya-Cou~aret Nioro, puis à faible distance
de la côte, auprès de Toubacouta. .-

~:b'Qrd.·' ~';;i:~~tai' 'd'{ c~it~ '~~i';~~-~'~"'forme au-a~ssus de la plaine
de K~' a-ira, et' Nât::~s, une yéri table falaise de 1 'es.:~ de Bakel à
Séoud jiJ;<: :En.tre·ôe,tte····:fa;laise·-el:l· -}-à "F;aiéme':' 'ell'erliapparmt sur
ql1elq\ies collinè-s. ~' , . l ~.., '" .. " .

... '1 t. '. ~'.":,""""~ ':~'.

Dans :1ipute fcette j;mmense' 'ré''iian, a,e ,1 'p'uest;}i l'est, de KaÏ­
frine '~à SëqucLji; s'étend, sur '35'Okms 'le-s: seules t'erres à mettre en
cul tuie s.·ont 'ce~les des y allons ,. ;a.:s:s mari~ots et quelques rares
zones ~du ::p~at~a~ où la:~~uc~e: ;à:~ :sable ~8:~·..;a:e.~sus~e la cuipasse dé­
passelU d 'Eipalsf{eur. SlUI. le :~eS";Je Ta: :V;é"~'3"ta~l'on aqtuelle, savane
arbusiiive QU aroorée, ou foret"cl'ai're 'doi't· etre maintenue et pro­
tègée :avec.le pJ:ùs grand sofn:- 'sa 'd~struction transformerait rapi­
è..e!!lent raptaemerit tout ce pàys 'ert un 'désert ete fer': c'est le do-
E)::tine :a.u ..i,gJ.'~~t~·er. .~ : ' . ' : ' :

•• .j

§o~s gal~~

Dans c'et'rt-ë-'p'or'i-ion du 's'inégal, un type cie sôls 'prend. une 'réel­
le imp'ortance: les sols salés. Dans le nora. dup~ys, i;ts, s'étend,
surtout .c1e St-LouiS'·à RiGlhard~T6ll; ici, de la cote jüsqu ~au dela

'cle' KaolaQk,' en parJGîculier autour de ]"atick où las "tanneEi" s'é­
tendent'très làrge'men1î. Ce' sont &eE' sols salins, enrichis de sels
ç.e sbC.ium, c.::lotu.r:e su.rtout, 'mais dor/li le complexe absorbant ne

. s ' est pas .charq:é eri cati ons .alcali ns •"et, des sols' 8; al ca~is, au
complexe saturé par le sodium, et qui ont· acquis une'structure com­
pacte diffuse . Ils peqvent, dcms le premier type, qomporter des
efflorescen·'.::es de·,sels de sodium ou de magnésium blanches ou ,~rises

- . ou: bien cristalliséÈ:s, jamais nous n'y avons ,observé'
lesfil~entscristallinslongs, parfois de plus d'l êentimètre,
tels que nous'-avons"récol té en.. Algérie et qui carac·térisent la
pré.sence:de sulfate de ,sodium (18 )Dans le deuxième ~ype, ils ne

,p;::-ésenterit pas, ,en surface des eeflorescences, mais au contrai.re
unhbrizon:d:ispersé, visqueux.ou. q:lurmJ(j dès qu'il est humide, très
finement. poudreux lorsque:sec. C'est à faible profondeur 2 à lOcms
que: s~ trouve;s ~il existe, l'hori zon d'accumulation des' sels , sous
fo!'me par'fois d'un véri ta.iJ1e lit de cristaux. Enfin, on peut rat­
tacher' ·8.rrn sols à alcalis ceux qui sont enrichis en oarbonate de
'""odillin et quise caractérisent par l'existence, à leur surface,
cLe tâches noires, plus 'OU ~oins grossièrement circulaires , cl:Pns­
ti tuées par de 1 Thumusdissous par les sQlutions très alcalines

'1 .. / ..
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,"', Un de.. oessols sa1.ins peut etre :observé à l 'ouest.n..o de, Gian-
dayaentre Kào1aolt 'et. Fatick." dans, la:tannè de 'Keur Saloe; ·oua.ans
la même zoné:, ','à l'est'de Fatick, dans les tannes qui entourent cette
ville.' As,séz' souverit, ils se recouvrent cl ',éléments sableux non ou peu
salés. Lèprofil.,.suivant ,préievépièsde Fatick le prouve nettement • .;

En surfacé, mais seulement par places, urie lé~ère croûte d'ef.
florescenc~s bl,anches ou grises~

'" horiz~'n sableux, q:ris ~ un 'peu humifèré
horizon noir, 'à taches ,ferrurzineuses '
horiz(Qln beige iaunatr~" limone1iX:
horizon sablo-limoneuxtrès'rouRé dans tout son ensem­
ble ~ , sans ,que le fer ·soi t conc~ntré en certains points.
h'ori zon limoneux, à,nombr.euses taches ferru.c!i;neuses, d'un
rouq:é très .vi f
C.es 'sols. ';salés, en dessous ,. un limon à peine sableux
gr:is blanchâtre, 'à,rares taches ferrugineuses, ocre

.olair" très péu accus'ées ~

Il semble bien que le premier horizon soi t constitué par des
apports récents, par les--:'eaU:X~'-oir~--Pëut~~tre,par le vent et que
ces éléments, relativement 'peu, ,salés, recouvrent un. sol plus an..
cien très .salé ;de structure plus compacte, dont l'horizon noir
éta.i t l 'hor~zon superfic:lel~ et les trois 'l).orizons plus profo~as

. oe~ où l'accumulation et 'le concrétionnement du fer s'étaient de
P:IUS' en ·plus fortement., .. '

C,etyp'e'de !so+ses,t assez' ~épandU dans la- région .Che. Fatick,
ma~~ ;Lln 'est· u:t~lisab.1e:p.ar la. cul ture-Aque' là 9Ù le re'couvrement
sableux est S1,kff1.samment,'J.:mport~t,'empeC1181Dl1; 'les r.emontées" salines' ,
e,nsur~ace; les mouy,ements d'ascension capiJla:i;re' sO:nt~ d'ai,lleurs
rédui,t~ dans ce'tte masse ;trop groErsière~' e,

Ailleurs, ,COJIlIIl6 e.uprès ,du barrage du' Sine ,ce recouvr'ement sa.;.,
b,leux n.'existe pas 'et les efflorescE;lnces ou. l,a 'croüte saline super..
ficiellesont ~rès développées • ",' '

Les barrages qui ont été installés, ,d.epuis quelques années,
surcestanne.s ~a.r Ile Servi~e de l'Agriculture du Sénégal (19) per..

'mettent, en empe.ol;1ant le~ eaux. salées ,de r:emo1J.t.e~r,,'et,.en facilitant
1 'action dessal~te des, eamede pluie, d 'am~liorer ces terrains.

Ainsi eni'amb:nt ,dU; bar+a~e du Sine, le sol ne c~mport,e plus de
oro,ûte ni même d,te,fîlor-esc,enc:es '.S;;11ines super,fici;ell,es ,et ses ho­
ri zons s'"périeurs,' s,an1 ()..:, irnOn~J1X',sont as se z",apP8;Uyris ~ep sels to­
xiqu.es pour qu 'une vép:ét~tiop. de tamaris et merne de graminées s'y
développe.. .

_ ' . ." li...
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Ces sols peuvent alors être utilisés pour la culture du riz,
plante qui supporte très bien les seis tels que le chlorure de so­
dium; Ils ne peuvent être cuitîvéseri' arach~,des"que si le dessa­
lement est à p'eti:'prèst,erminé, et si ,elllll'~èJia~.la texture des hori­
zons supérieurs' est assez sabléuse • 'En pratique ,seuls ceux qui se
recouvrent d'apports 'sableùx ~Ç}tuels comme "oelui dont nous aV(Q)ns
décri t le 'prof~l ci':dessuspburrai t l'orsque ceE! derni:ers auront
~une ép~isseur suffisante, ê~re consacrés à cet~e culture.

,. t-;: : ';,

Enfin une dernière fraction de cette 'zone médiane'du'Sénécsal
est occupée~,ar,les sols )'~?l1eS, ~'al~uvionn,ement: ~11uv,ionnemeJ?-t
proprement'd~t:p'aJ;" le's rl.Vl.eres, Qup~r la mer, 'ou apport cplluvl.a.l
dans les marigots et ~Ies -vallées ~ Il :est rare que ces s:ols, soietlt
assez sableux ,- -1\ part certains '$<OJlscolluviaux:, beaucoup' plus dé­
veloppcés, d'ailleurs, 'que les s,ols d 'alluvion!:? 'fluviatiles , pO'lU'
pouvoir i supporter;'cla-l'isde bon~es coridi tio'n-s ':dèé: cul turesd 'arachi­
des.Par contre ils peuvent ,être utilisées ; les uns d"oritiine con';"
tinentale,_ pour des cultures maraichères (légumes, tabac) ou frui~
tière (agrumes, ,et'd~n:s ,le ,Sud, avec irrï;!:!:ation anonas, bananiers,

comme oela se' pra.tique aux jarrins de Santnmba, au sud.est de'
Toubacmlta) ,les autres .d 'oriq;ine marine, pour la culture du ri z.

Les, sols- et l'a culture, de l,'arachide'
1

.' '. .
: ,Dena la zone septentrionale, (tu Séné~al ~ la cul ture de l'ara-

chide: ,telle ,C!u'e.lle est prutiquée, en partioulier par les Ouoloffs
et lesl'Tourides,,' provoque une dé~;radation profondedJl, s'ol en fa­
vorisantl 'action érosive du vent. Ce processus s'obs'erve. 'encore
dons ln. zone médiane de ce pays. Lesrésul tats mialy tiques consignés
dans le tableau ci.j~int montrent bien, en effet, cette augmen­
,tation relativ:e de la teneur du sol en sableq:rossier par rapport
au sable fin qui est, nous 1, 'av'Q,ns 'indique précédemment,' une des
caractéristi'ques, du résultat de 'l'érosion éolienne. Cependant

-même It. où Te phénomène est le plus marqué comme sa nord de Kaolac't.
à Diafote ou à Bofie Mal ème , il n'atteint -pas l'importance qu'il
présente dans ln zone précédente; en outre cert~ns sols de cul­
ture n'enpQrtent pas la trace, sai t parce qu.e ce sont des sols
réce-mmentdéfrichés comme à Netté ou à Gouy Leur~ ou simplement
parce que le processus ne a'est pas produit, comme à ;Colobane ou
pr ès de Gossas.

,~es sols forestiers dont nous avons 'prélevé et analysé les
,échantillons, tel celui de Coular, ne semblent pas aVlDlir ,subi cet te
,action ,du vent, au ma.ins de façon notable. 'A Co~ar, la pr'oportion
de sable grossier est plus élevé en surface qu'a 35cms de profon­
deur mais le ,sable :fin suit le.. même variation dans ces deux ho-'
ri zons. Si donc l'érosfon éolienne '1'1 commencé à attaquer ce sol,
elletn'est que très faible,·et ces variations dans toutes les '
fractions sableuses peuvent être' dues à de tous autres phénomènes:
érosion par l'eau ou mieux, lessivage des éléments fins en profon­
deur. Nous en rediscuterons un peu plus loin.

, ,; / ~
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Dans le cas du sol forestier à lkm de KeurlID.cliabel, l'augmentation
.. du sable ,fin en surf?tce peut s 'expliquer par un phénomène de nwr­

,cellement du sable grossier dans l 'hori zon supérieur :i\ar un pro ces­
. sus pédo~génétiquenormal, comme l'un de nous (G.A.) l'a déjà noté
dans certains sols podzoliques ou même certains sols lessivés ,de
France. (20)

Cependant, cette action ~rosive du vent peut déjà se faire sen­
tir' 'sur le's~." sol's' .9-e savane',cop:lme ~ Gni.è·bi, ou m@me, q~oique à. un
moindre degré, à.. J'est ;d'e Ualè)ne Ba.·, ..- " '!... '.. .

, . ,.". , ...... . .... On .'F~ lat., e.Jqi.l·i.que.r: . <:let te. ~o.i.ndr.a -a:o tion .Jlu:_y..e.nt
.' p~r' .rap:por~ à '~?e .que . nO:us E.lvol1s o~s.erv(· dansl'e:;:Nord

d1.fférent~S. ':ç-alsQns:. ,~ ..

Ir;3.P.S ,cette 'zone
du, pays par.. '

.. :...:,." ... le.. 6limat:plus I1litnide e:t la. sais:on s9che:.moins ':lonc:u'e èlimi-
,ment l'aotion dv. veht ~'génér~lem~rit a~ssi moins viol~nt da:n.s cette
région. Ce~ n"est.~ en! e~fet·, qûe sur,sol sec qu~ l'act:;on éolienne'
peut devenit·... for'te ~.." _

- d'ub.é façbn trè$, constitnte les êols de det te z,çne - et (lans
le tableau:: ci- jo;lnt J'lQUS n}~v9ns' rapporté O.e résultats an.aljTtiques
que pour l~s., sQl'S be,ig~s et l~s 6.91s oÇJres le~ ;plus s~ble'ux qui
sont seuls: ap.tes~· à por~er: des," cu,]. tures:,d 'a~achides - sont plus ri­
ches que d]3.ni3 la zone' -préc-édente en argile, et en humus,' Ces deux
él.éments p~erme-tt.ent 'l"Jl.grégat?-or,J.. des particules ~ableuses ,p.u sol
e t'confè're).1t ain:13i àC!=llui-ci:', une <réais tance plus granp.e. contre
l'action du vent' ., ...... ..• .~

- en6..n, nOM~~':E~:Yons. pu~obl:?erver~ dans cette. région de sols
cul tivés en.;aracpïite:s: p.eptj,is 'aussi Ion'! temps qu 'autour ëte Louga, ou

. de. Kébé:.:ù.er:, 011 qup'J;'ès'c1u 'cime'}iière ë1.e'biourbel-:'. Comme;:noùs le verrons
plusl01n;re pl~,ocessl,*s d 'ép~)sell1entchlmique 'au sol parla culture
est assez::lënt ~ s,e ·pr.odu:tre;. 1 'actiorï a.u vent': se' fai-t sentir au
contraire <'dans 1;e$' pre)J1i'ères ':années dé cul,tlirEî, mais elle ne peut
devenir trèsné~ast.e q'u'après un· certaint emps:. D" ailleurs·, si dans
cet te 'zon~ la dégradation .. du 'sol .par érosioné:àl:ienne: corr.espond ~

dans la. plu.part des. cas t .. à u;ne diminution de ;$a teneUr en humus,
ce qui es t compréhensible, le: phénomène ne pa:r:e.i t cependant d' a-
près l'es écQ.antillo~s. que :noqs avons récQl tés:e). en tenant compte
de, la métliode employée poùr. J;.e dosage. de l'humUs (16)' paf? ,aussi
constant guë dans la zone,septentrionale. C'est ains~ qu'à Gouy-Leur,
où l'érosî,Qn éolienne. cornillenqe à se faire sentir - faiblement, il
est vrai ~ la pèr~e"en matiè~es or~anî,ques n'est .pas :,sej,1sible .Sous

'. jachère, çomme au l'li:9rd de .. KacHack t 1 'humus se :reconst.itue.' assez ra­
pidementd1;lns lé 80·1.,:11 en estQ.e même en cafS,'(l'appl?)rt d'éléments
or~a.nique~eomm~ auprès de's villlit.q:es (Giandaye', Goss~s)•.

-. . . ..'
"

.." ...
lit, _. • "'.
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·'f.èric·~s ensable ete·n humus des ·so.ls bei,q:es ou ocres sa­
.1., " b.lèUx de 18 zone métti::nê .du ,Sénég8.1 (en. Il .ccntde terre

',. . ' . sèché~ ,à 105 0 )'

d'ara­
chides

d'arachides

forestier

i•
•

, ,
·1~.Pro'Ïon.:l,· Sa'6 l'~-:-S6,b1ë~7- 1. ,.

~. . . :.. .
Emplace-': N° ':cn cms.':gro:ssier,: fin ':SG/S]1t:hUClUS~ Obs.orvations

ment': .. ':-"1 ~: ': .: ': . 1: ,
-~------~r--.--~~-~--~-~ -~~---~~~-~~-~~t--~-~.---~-~~-----------~---"lkm S de: SA' 451: -0 à 15~ 54~1 : 33;9 ~ 1,36 ;3' ,:jachère récente

GOsslls ,; 452.; 40,; 46,3 ~ 41,6 li 1 ,lI' ~ .2 .• 6,~ ,
Boffe .': . -: ~ ': ~ '': 1.:

Mal ème .: SA, 491; . p à 5 ~" ~6, 6 ': 40, '7, ~: 1 ,15~: 2 ': chÔJpp. d.' arachide s
': ~~3:7q'. ~ ,39 ,9 ': 42 ,1 ~: 0,94 ,:, l ,;8,: dégradé,'

Diafote ': SA 58i: 0 à 30: 38~9 ': 49'· :0 79 i:' 2 '4':
':. 582': 40 à 60: 30 ':51 1 ':0 '59': 1 '6':

6kIns N. .:: ': ..' ': . , ,:,,' 't:

Kaolack ::SJ\:.· 441: 0 2" 15:: 45 ~4 :: 41'~6 '; 1'~09:: 5':: jachère ancienne
.: 4l.i:a:30 à 4Q: 39,4 :43,2 :0,91,: 2,5,:

• • • • • • Ii

Bar 1J!in~ SA 5lr: 0 ~~ !:. 52,'7 ': 36~6 ': 1 ;44': 2 ~9': cul ture
., ;'" -: . 512': 3· à '10: 48.;1 ': 37 , '7 ". ': 1 ;28 ': 2,3':
5 QOm S _ '.;: SA 46~: .Oà 3' '; 44 1'7': 44 ' ': 1 02': :3 ; 3': champ
Gossas.: 462,: 3 à 15~ 41,7 ::46 ::0:91:: 3~5~

• 463· 50· 38'7 ·44, -0·88· 24-,. 1- ,.' 1. 1.' ,. ';e

Giandaye ,:SA 411.: 0 à 3,:56;9 ,;41,6 ~1~36 ,: 7,;9,:champ prè~ du vil-
,: 41~,: 5 à 2Q: 54 t8 ~ 43.2 ,: 1 ;27,: 3.5,:, lage'

"Diakahao'; SA 4:81; 0 à. 5 ,; 42~6 ';46;9 ~O~91;';' 2.,61;champ cultivé
,'. .: . 482,: 5 11 1&: 39 j 9 ': 4'7 ;5 ': 0,84 ': 2 ;5':.'

.;. Gossas- ': SA 50r:O~ 4 ': 42;4 ':'44;7 ':O~95 ': 2;:J':champ cultivé
Co.l0.bane': 5'02(: .4' à 15'~· 42'2 ':44,'7 ':0'94 ': 2 'l':

~ , , , , ,.
'ICeux Ma- :: BA60t 0 à 15~ 41;5 :: 46;1 :: 0 ;~q:: 6 ;6; sol récemment dé-
di\abel ~ 602,:20 à 3q: 4'0;6 ,:45;4, ,:0; ": 6i3~ fr±.ché

.. Netté .:SA 5'51: 0 à 4:: 43;1 ,: 45 ;.q .~: 0,95; 2.;2; champ récemment
,;. 552; 4 à 1-5,; '43;6 ,;44,9 '~;0,97 ,; 2,5~défriché.· .

" <,' Cr.p.èbi. ': SA 571: Q. a' 2.( ':. ,44,5 ': .<1.. 5 ~5 '.': l :': 3 ~21: savane
':. 572::.2 à 15'~ 40,3 ': 45'y9. ': 0.,89 ': 2.,3,:

E:std~ ,;S 471~ 0 à 5:: '·27 ;::58;1 ;.':0,46:: (+)I:savan~
Mal ème .:':'S 472,: 30 .: 21 '~52':,1 ..··:0 ;41 ':. .,~ .
3km5de '':8 851': 5 à 15': 38,3 ':54:;1 ':Oy 71 ': . 6' ':sol forestier

Coular· ': 832.~:35 à 50-: 35,1 ':51.9 ':0,68 ': .3.,5':
1. .e le .. ,e .. t.

1km Keur .: SA 591.: 0 è, 10': 35 ;4 ,:50;6 .:0.,7 ; 6';: sol
Madiabel '! 59r' :15 à 25'! 39,8 :44,8 :0,89: 3,3:

..... ',....,.:: . '. .• ..
(+) hmnus non dosé par manque de produi '~s nécessaires.
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Si l'érosion éolienne est beaucoup moins forte da~s cette
zone médiane du Sénégal que plus au nord, par contre l'érosion

... _, _.._-.--_ .. pà.r··rp~au~· ~""Y' n.ontr~"plusactive. ~LI:. preuve en 'e~t ··mo'ins, ai..g·ément
'i' ";' ~oUf.n~e:par l 'étude :d~s résul tats :~alytiqu:es. Z:neest, cependant
- ;,: lnd:lqJ~ée, lorsque c~tte dégradat~on.n'ès~ pas trQP p-~ussée;, par
.'; uneêt~minution., dans ,les horizons .sup·érieurs de' la teneur en ar-
.._....__ .. " _...'g~~~ .. ":' .qui pe:?-t ..r: ',ê~re d~e qu'à uJ? simple :phénom~~e de ~essivage

èfu so+ par vo~e dé pédO'q;enèse'no'rmal'e-' mal.s"'ausSl. _du· l1:mon, rap-
. . port aux., él~.ments·sableux. Wous .dèv:ons~ependant noter qUE:! les

éc~an~illon~ prél~~és en ~ai~on s.~~hâA pu analysés après un cer­
tal.n ~e~ps.d~A~·sSl..cat~on Gomme', lei?! notref3, accusent à 1 'analyse
ll.me r:j.ches~.e .. en.éléments .. argil.€n.~:.iil.férieure à la réali té et une

.. plu? ~orte teneUr en'. lima t}., :.1"àr·q:ile l:tessé9hée donn~ntriaissance
à dè petits .grumaux. dé ,terre ,et's-tant .di -fficilement redispersée.;
Ce ph~nomènep~ut m~squer ~ l'analyse m~caniquet.l'actionet l'é­
~osiop. de l'eau des. horiz~ms-supé:t;'ieurs. Elle es~ cependant nette
a Gouy-Keur et' surtout -à Diafote st Bar-Tin~U"e. ~lle peut se'pro.-
duire: dé j à" comme à: CouJ..?-r ~ - en sol forestier li' .

~ '; "

i,lais sur:tout c;'e,st -sur le tei-rain quecette:éro;3ion par. les
eaux de ruissellemènt. est vi.sible:. Si. en sa.i.sOl1;· s,èche,., les tra.. ·
ces en dispa:rB.iss(mten..··parti:.e·;: ..-p-ar~--contre,- à 1 '-~poque .des pluies
cIleee rJariifeste violemment;, Dans la oulture'de l'arachide, les
premières pluies' attaquent 1er sol a;lors qq li1 n'est 'pas encore
protègé par 1:-:. végétati·on de 'cet..te :lé:gumineuse i Son,. acti0rl.:ne pa­
rn tpas' plus néfc;.ste, cependant ,p:arce' que les terrains ai;nsi u;'

ti'lisé:s sont 'généraleoent très :pl·a.ts. Dès que la pente du sol de­
vient plus importante l'action' ér'o'sive de l'eau :se dével.oppe. Cela
se voit particuli9rement~dansla:ré~ion de Kaf!rine, ~~ba~ounda;
Goudiry et plus au sud. 311e peutII)eme alors, etre utJ.l-ea l'?--

:. griculture niais seuiemel'it. Et psxtirdu .moment où. elle a .attaqu,~ ,et
,", d:émol± la cuirasse ,ferrugine-use ,met,tap.t à jour le rsrès sOt?s~,jacent

qui donne. nai,ssance: è"des sols plus. f8;:i:'t·il~~ • .
. _ . _ .. ~.. 1\_ ~,; '-,",L·: .~- " ,J.";'. ,. 1

Si la culture' de 1 'arachide ne·paral. t .pas provoquerd.ans.. ces
s.ols une dégradation mêcraniqueaussi in.tense· que dans les;.régi.ons.
plus septentr;Lonales,.. p ar .contre l' épuisemeYl:t chirlliqUtr qui en ré-
suIte -est beaucoup;net. "

N '.ayant pas pu par manque 'de prodlu ta ·néce~sai..reE?: dose.r..:l'a­
cide phosphorique dl;lns les échantillons s ourns al' analy.se,l.l. ne
nous est pas possible de dire si cet élémentdisparaf1;i d,ans .. ces
sols lors de la culture de 'l'arachide. CependaritJ,a conclusion.'
négative à laquelle nous· étions parvenus à ce su iet. 'pour les sols
de la zone Nord, nous paraît pouvoir êtreéten~ueàceuxque nou~

. étudions ici •

L'épuisement du sol e:o, potasse ne paraft. pas présent'er une
grande importance comm~ le.montrent les chi ~fres que nous rappo~­
tons ci-dessous • Feut -e tre e·s.t-ce. a-G. à la C!rande pauvreté d~, ces
sols en cet élément.

.' : ./ ..
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Sols'. de sava 6':.801s réCèIIlII)ent': S,Çls en' cultu': Sols en ja.ch~':Sols ayant reçus
'. .ou "de for@t ':ri:liS. en cul ture':re plusancien':re après 'cul-':des apports or-

,:' . ': ne': . ·tu;rè' . ':~aniques( autour
':': : . .' 'ides ·villages)

.. ':., ,!: . • . . .1,:' .
Cotüar (O~'023.':GOUY""Leur=op20':BOff,e-Malème=-: 8ms n.K~~lack Qossas=O ,049

_,i. :. (0'.029·'=. ,:' .,'-O;021·:O,021-0.0~ ':=O,q38-0p34. ': .' -0,037
.,., .. (0;029. ':lliar Gouye=op17IfGossas-Coloba.l km.S.G'ossas·; ,

", {O.,024 ': ;... -O,020':ne:::O ,035-0,019 =O.o35-0p35 ':Kêur Madiabel=
'" "1 .km d~<Madia": ~et~é:;;=o,,015' :·:Diafot~=op28-':Makà?ahoü.= ':° 1°35-0 ,04'
,.":' ': ·;·bel': . ~'.' . -0 t01B ':' . 'Op15 ': 0 ,020 .. ,:G~andaye::;:Q ,021

...:. , . :' 0",922'-0,,020; ': . ':.BE..r~ Tin!sue=· ':. -.0 ~013. .... 'S: ' ~o ,020
. .: :~. ,~OtOI5-0,Olè ~ ~

.. ': ;'" ,:.,1 ';Colobane=O,OO9:' ,,; ':
':... ': ..OpIO': " :':, ': .'. ,. .. "l' ,. • ,.
i ~', .'. i ~::: .i. . .. .

•

~.~ :,

',Ces s.ols snnt , donc. ta'us', très pauvres en potasse. assimilable,
Diai~ ieurteneur erÎ'·cet élément ne diminue que faiblement à la. suite

:'d,e' la '~ul,tur~~ c\e l' arÇ3,chide' ,et pas' d tune manietre absol~l3n~ générale.
; EllepaI',aît etre sous la dépendanoe ·de. tout·autr.e fE;cteu+,: qL1e le
, '~ompr.e j;'rop ré'duï.t de réaul tats analytiques que nous pos6,èdons 800-
:· ..·tu.èllEù~entri.e,permet ·pas.a ' analyser.

. '. ~. '..,' '. '..' .... :-: .
Si ,noùs étuëtions par à·ontre,. la 'richesse d·e ces différents

:sols en mri':!:nésie ,et en chaux éoham:eables, les conolusi-oris ,auxquelles
nous. arrivons sont . totalement diff'érentes, comme. le montre 'le ta.'
bleau ci..; joint... . ' .

' ...
i. . • •••

'" 'i_



Type de,Sol

.
Les sols~:cult.ivés sont tou:s

d ' arachides q:u~ 'ils, ont fournies;
en général, moins appauvris;çeux
mi les plus pauvres,:. Nous devons

l,

____ ~-------:"t------.----

.: ~ 4: ,. •
-:Emplaèement : ':OaO éohang..:pou~l.OOO ~J!lg()) é chang..;p.mille
': ':horizon' ':Hori,zon . ,':Horizori. su':horizon_
': ':supérÜHJ1X':sous-jacent':périeur . ':s.3~cent

:---.......~:-----~_.,. .. '. ,. ~ ; ,. ..
Forestier .:Coular ,: 1~3l .:. 1;05 ,; - ~ 0~44

,: llaa E s'U±->Mudià.: °,73 .: '0,48,; 0,25 ,: 0,21
, .~ ,; . . bel,: ,: . ,: 1:

.savan~. ~,;Gnièbi:;, .; ,0,68 .; 0,15 .;. 0,25 I~ 0,25
. ~----~-----:-~~_~:~-~': -"--~-~"--~-~"':.."--~----"~: -----...- ..--~,.----------•• ---....... - .. '1

Chàmp de cUl tu .. i...· ~ . 1:'
:ra :enrichi par ·,:Giandaye. ' " ',: 1,13 ,,: 0,55 ,: 0 1 9 ,: 0,26 :i

apport des détri.; :::.: i: ,:' ,:!
tus du village :500m. S .Gossas ,; 0,60 ,i °!63 ,; O"~28 ,; °!21 ':
--~-~-~-~--~-~~-,~~--~----~---~~~--~-~---~.~-~--~----- 1 .-~~----~-~~------- i

" C~a.mp récemmen~';Go'üp Leur. ..;. 0.84 .; 0; 7:L ',;0;34 ,: °~17 ;i
.. 'm~s en culture .:Ke1\U' Uadiabel.·.:0;49 ': O~5? ';. 0~25 ,: 0;27 ~:

, :';Net~é , ...,.... ': . 0 ~45 '': 0 ~39 ,. 0 ~18 1: °~ll
-:Niar"poqye " ,": 0.39 .. 0i2e;) r: O~19,: 0,14 '. ' .. - .' . . ". . . . . . .

-----~-_ .._----..... --------------,...--------,. ,.--~--- ...---,.-..-------..4.~------- 1

Champ de culture'~Colobane ,,;, ,0;39 .;: 0~49 ,: 0;20 I:O~12
plus ancienne ': Ber Tingue ,:' 0 ~4!j ': °~39 ,; °~15 ; 0 ;12

': Diakahao ': O~39 ': 0,28 ,; 0;14 t: 0,14
': Gossas-Oolo"oa,: °~}.9 ,'. 9~28 ,.' 0,~16 ,: 0 ~15
': Boffe~\leJ.èmelne 1: 0;31,; 0;29 ';'0~16 ,: .0;20
': Kao1 ac k ': °,2 9 ': °;24 ': . 9 ~Il ,: °,14 i
1: Diaf' te ,:0,29;'" /0 0,22· ,.''0,14 1: 0,21. .: - ... ' ... . ... .. .

----:----~_--- ..---,:.--.~ ...~-.~ ..~----~': --:--.~~ .._-,: - ..--~-------~ _.._--.....---1: -------- 1

J achereaprès ~Uakakahaou ': 0 ;34 ': °~25 _ '. O~17 ': 0. ,11
cul t'ure i:lkm S. Gossas ':0,.25 ': 0;.32.:.. ',: .,ft .,.' .o.~16 '. 0 ~15

':6km N.Kaolack .: "'0;16' ',: 'n,21 . '.:0:~34 ~ 0,20---
'. •• ." %----------:.:..---------::.:...----.::.~---.......;;..-...:;.,;;;.~.. ,....o.;o...., ,=,,",.:-~;.;.-......-..:._--- .1

:Ainsi" mis'à part :le champ. récemment inisen:,:bult11r'e de Gouy!
Leur " qui s'e olasse: :gour' s.a riche:ssetant en,chaus qu'en rna~nésie ',i
échangeables" aussi tot après les sols de Ooular' ,et' de" Giandaye, moins ,1

". fOurni, ce de-rnier:, enma~n~sie, les sols les plus riches sont SOli t :1
"CëuX ~.e savanê;,ou-C:l.e for~t-, soit ceux situés auX: abords d.es villages :!
et enrichis p~ :d~s apports des détri tus oro.:aniques, , :1

:1

appauvris par les rêcol tes répètées '1
ceux récemment mis en cul-Gure ét2.nt, :[
f?n jachère après culture, étant par- :,.1

noter quelques exceptions:'. ,

, , , . -. par leur richesse , suxtout en c.ha,ux échanq:eable, la'ssols de
Colobane, et Bar~Tingue, cultivés déjà depuis lonq:temps ,se clas;"
sent parmi les sols récemment mis en ~cu,lturê mais sont ,.,c.epend.ant ~

les premiers,. moins riches que ceux de Gouy Leur et Keur Madiabel,
le second', seulernel'l~,..,. au ,hiv::.au de ce,lui .de Nette.



-40-

: ••w ••• ':--: • "," 0";' . . .'
l'

~ 00000
(. .

-1§~~~~Q~~g~1~~~~~
-------~-----or-- - -_! f • i

III

(.

:. '''-,

. :

. . , ..•. '.- _.-. -- ~ .. ~...'.' _. ,. .. .. ," . '.

~. . ,. l'.

J" .. ,=... "'.: lei sol de 0off:e-~.Ialème':'e~t plus riche en mag:nésie quecer-
'. tains ·defJeux réoemr.lept défr~oh~s. .

~4: ~ .: j

__ ~;;.leisol de 'j'achè~e ,.~ ..;Q.kms:au.,..nordde, .Kao;I.ao.k est resté l'un
des plus~ Iiches~ en n~gnesî:e' écpan'"':~a'ble; • .

. ." 1·. '. • : J. f .: J. '. /,.-

.. . ' ..".
. Wous)· devonfl enfin remarqueit" que meme .J.es sols les plus appau-

l' vris· chiII4:.quemeht. de: ceuxx. que· nous avons' étud.iés ici, tels celui
;t:':::"; •. ,i ;', dé·;·_Di'af;()"t.~·~·~:,: 'ou 'c:~liiiOl d!e_ ··K"ao:laè·k:,,-'1io-nt' 1:6,": irrl.:s(~·~ en" c\ll:tiir,e" pour~"'ia

, productiop. d' arachide~ da.te· de: 1925, clonnent· èncore, enarinée nor­
.) male:, des~ récol tes de; l 'ordre d~ 800: a 1. OOOkgS die ooques .à l"hec-
i tare'~i " l' ;
.~ j. l' 'r· i " , ~ .

. ,': t. ... La"f~tiguè':,de:S;;éPTs'à:,arachid'es dans·· cet'te~6ne; méà.iane du
1 Sénégal. réside, 'dono ~ssentiellêmentdans uri épuisement ,en ·maRnéstl.e
~ .et· $urtout en chaux écp:;mge-ables; mais le ph.énb.mène est. plus 'lent

à ·se: prodpire que la tté~radatioh par érosion 'éolienne mise en évi­
dence dc.tnl3 là zone pl'P,s septentpiona.le'- .

i" -."

.. : : ~. La c~samanè~ s 'é~end a'e la.. Gambie ànglais:~ à la Guinée
.; ' :JiJ,;tgal.:S·e·: et··.a~.la Mer ~u oe·rele p..e. Tambacounda-ô :'" .. ;';: .

!·1e:s :': ~f30 t ebrs '0.' évol ution 0.Q soIf : :.;
l '

....:-~.: .. ~....-~:r ..~~ ..~?J.~.~~~;(:.j ...... :.. '.. ', .. :';,;: ......

por-

658

:D(~/m)

27,14

Velingara
'Kolds
Seahiou
z:i~uil+chor
Otis'soue

':. L.e~.clima.t varie sensiblement 0. 'ouest en .est.• :De· Soudano ..O:ui­
n~en ~ans la ré~ion de Vélin~ara, il ~evientnettement.Guinéen
danS tout' l 'ou.est· ct le sud de la Casamance. '.

~i9:~ré~_Ql !:iEL!!ù
. : 1243;5

1158,8
1358,.9
1625 ~6
1845',1

,.
...•. ' .

"

1·

De juin 8. oot.oQr~, les ve'n'ts' ao~fflcnt·. continuellement d~
l'ouest pour toUrner au nord-est en' fin' de- saison sèche dans la
régi,on·deZi,guinchor. En haut.e· Casamance (Kolda-Vélingara) la
dir.e ction d?,s, vents se.·rappro-ehe sensiblem13nt de c,elle de~ lEI. ré-
gion de Tam'haCoUl'lda. ". . ' 'j' • • ,

La saison des pluies,est nettement plus longue que dans le
reste ·du: Sénégal (début juin-fin 'octo\re) .

... / ..
l',' .. ~
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Lesous-~bl ~e cet~e ré~iori estfor~é, presque e~sentiellement,

pàr ,le grès continentaL, terminal'. Les séfliments fluviaux s'éten­
dent l~.rp-:ement:vers 1 'oùest tout~ le lon~: de 10. Casamance et du
sougrougrou.'ei: font place, aux abords de .. la cSte " nu poto-p·oto.

" ;"""~" '

".
La véq:étation po.ss~ d'une 'savane fo~estière à un~

vene en Hc.ute C<J.Sam.:.;.nce ~ à des tlo te fo re~ tier entouré~
en zone de cli~at Guiné~,. _

forêt (' e 'sa­
de m.arip-:ots

Z, •

Dans la ré~ion ~e Vélingare, les espèoes rencontrées sont 'les
mêmes que dans' oelle cle' To.mbacounda ~vec une pmus E?;ran.de abondance
de Bambou et la présence de "Tali (Erytrophleum Guinee!,!-se) •. ,Les '
Kaya senegalensis et Daniella Olivieri y nppara~ssent égalem.ent.

Les îlotaforestiers dé Basse Ce.sumance sont co'nstitués de
rt0mbreuses espèces ombrophiles,.l' action dé l'nomme se f2.i tp;ètr­
tout sentir· et 'le seul tlot de' :for@t primaire connu. se' si tue à Sc..n­
tiaba, il est constitué essentiellement dè Parinarium et-de Detarium
Les esp èces 'secondaires sont très nombreuses (Ceiba. Cola. ,etc .•• )
En basse C~samance surtout le for@t ~fait place à des-pëuplements
de palmiers: Eleeis vers le Su~, Borassus vers le nors; Les dépres­
sions plus ou moins salées por~ent de nOwbreuses rizières.

. .
. La l.1ê?.ngrove rocouvre de lo.rç;ès étenè,ues de .potO'...poto •

tes sols"
i,·f' ,

"En Casamance' c.PPUI'nissent, ,d['.ns le o.:roupe dès 's'ols, évolués r..c-
tuellement sur place, , ceux, d'une série' non observée plus, o.nnord;
les sols de type latéritique. Ces sols sont ca.rnctéristiq~cs; du
point de vue climatiQue, des 'réqions tropic'-'les 'humides. L~ dépoui]­
lement des documents fournis pnr la littératmxe étra~ère sur les
sols du' q:lobe -0. amené l'un de nous (G .A.) en collaborC'.tion avec
S. HENIN. à·admettre comme·limite moyenne du processus de latériti­
sf'.tion les valeurs de 19.0 de température moyenneet200m./m par an
de dr:.:linage c'alculé (4) : ces.chLëfres pouva.nt' vc.,rier ouelque peu,
en pe.rticulièr 8.vec 1'8. nàture de l'a _roche 1:1&me. Les résultats que
nous donnons dens le tableau ci-joint confirme~t assez exactement _
les indications précédentes'(+). ,. .

.... , -- .
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Kolda

i• ..
. Ill .. ··Pns de. sols 1:.1.téri ti-
200 "':ques (id), ,.
252 "Sols fa.iblement lnté­

·Erisés
': Sdls latéri'1iiquGs ( ter­
':re dé barre )sur /:,rès
': o.rq:ile
.~ So.ls latéri ~iq'L1es sur
': schistes ,

, '. (• .;" 658 1·:Sols ,latéri tiques ter
," J ~.... ':re~de.J?arr~-)sur grès

': " ,,' ,i: i.~ ,~ . ':~rg"i.l.eux. '
. . . '.' ' .. '. ';.'.~' ::,::.... '~~,.'. , ..."., .... ;. '. , :;- .... : .

-----.',.;.,'..,;'<.:;.,........-.'"--.- - ....-,---.-...1,.r..,.~...,;.-_.::~...~.~_.~.•"":'.~,.:-,:,:,:_,."::.,.::-:.::-:'.,":':...",::-. ~=,;.""':!""'_ ......._...-,..------__

d Ke·d01l.1l.gou '~'
.\·

':Pluviomètrie ': Tcmpérc.ture ';Draino.JSe':'
EmplE'.c2ment':ann. m/m ':moyennennnuclle':cnlculé '=Types de sols observés

': ': (degré C) ~: m/m ':------.:-:-----~...I::~ ---.;...;.,..-,,!"':_-..;__"!": -- _

'Knolnck ,': 7,68 ~

Té;lJUba.co.un~o. 1004
Diàlctcbto' 1200

, ..
•

Cependant dans toute~a Haute-Casamanoe, le phé~omène n'est
que très peu développé sur' les sables, qui recouvrent la cuirasse
ferrugineuse o~ fa.iblement. latéri tique qui est t là aussi, comme
dans-la zone-'précédente, fossile. Au nord et nord-ouest de la ré­
gion d~ V~lingard-Kolda, l'on observe sur les sabtes, souvent li­
moneux, des sols beip:es du type de ceux que no.o.savo.ns étudiés
dans - la. zonepréoédente. .'. "" .. _.i . . •

Aipsi, au Nord de KoJ ~a sùr la- route de. ;Pata, le proÏil ob­
... servé"' sous une forêt· de savane comporte les hori zons suivants:

. .'
oà 20cms, hori zon sabla -liooneux, a.sse z hûmi fié, ëtevenant plus

beige et plus compact à sa base, _
20 à 75 hOJ:'i zon limoneux,bei.ge,. oomportant quelque-s taches

rouges et des concrétïonsferru~ineusesrouges lllais
( BtS se z· peu durcies.'

en' dessous, };lori zO.n· lÜ10ne1L~, un peu plusJ.r.15ilelL"'r, beiq:e., avec
des concréti.bns' ferrugineuses et plus durcies.

. Au éon~rai*e, au smI et. sud~est d.e Kolda.,' ce" type ëté sol
est remplaoéparla terre de bdrre que nous: étudierons plus loin
et qui,' est, àeulement i oi, plus claire., un' peu plus beiq:e t que
da.ns la r'éq:.io·nde. Sédhiou· et. Bio:nona.

• . ',l' _. ~ ." • • • . l .

Dans l'ensemble, il apparaît que la cuirasse est encore très
étenQue dans la ré~ion entre la Gambie et Vélin~ara ~ l'ouest de
laouelle elle disparatt ou passe plus en profondeur pour repren­
dre une o:rande importanoe de l8kms à l'ouest ae Fafacourou jus­
qu'à Kolda et au nord de cette ville.

../ ..
C+) fautë-~e aocuments-sur-Ia-vaïëur-~ë-ïa-températurémoyenne'

annuelle nous avons admis pour un certain nombre de points 28 0 ,

qui est, au moins, proohe de la réalité.



. .
60 à 14,0

;' 0 ~'55 cms'. . '. .. .,
35 à 60'

..
..•.•..._,.... , .. '.~ ....

Elle existe égalementàu suddeVélingara et de Kolda:Tiara t
Nampalime et jusqu'à IAéo.ina Pakane. .'~

On l'observe également en '~~sse-Casamance " en "parti culier dans
1 'Est de. ce t te région, e~t,re J{old~1e ~ S~dhiou.· ..

• , •••••••• < .... " .' •••• : •••• -~-" •• - .~:: -:: :.. •• - ••• , '.' •••• ; •••:.. :'~'.o-' ~ .:~._.... _.~ .. _ .....

Cependant ,mgme en Haute-Casamance,' il- semble bien que très
souvent les gra-lds.plateaux soient consti tués par plU~ d'un mètre t

parfois 'plus de 2 mètres', de s.ables 'limoneux au-dessus de la. cui­
rasse. La protection et la conservationaes sols dans cette région
ne se' présentent donc pas avec des, exig~nces aussi strictes que
dans toute la zone précédente~:l 'est de Kaffrine. De grands pla­
teaux peuvent certainementgtre mis en crulture, en particulier aù
sud-est et a.u nord de Kolda, a.u Sud de Pata, allprès de Vélin~ara,

à l 'ouest-sud-ouest' de Fafacourou, etc... . :

La terre de barre ne s'observe que. rarement è, l'ouest et
au nord-est, de Vélin,c:sara et mgme au nord" de'Kolda. Cependant elle
existe dé j à,. à, 20kms à l' oues t rie la Gambi~, à I:Tanda, où lé' profil
du sol, en zo·ne hasse, so11.s futaie claire de Parkia Biglobosa,­
Ficus sp. et 'Khaya senegal'ensis surmontant un taillis de' Combre
tum ~lutinosum et Bauhinin Reticulata, se présente'ainsi: ..

horizon ~rist.un ,PeU humifère, tr~s sableux,
horizon rou~e brun, .très sabla-limoneux; beaucoup de
ci:rains' de sable. ,se. qJ.pntrant composés' d'e q:rains élé-
mentaires agglutinés p'a.r' unc:iLI:lent ~eerru.'2:ineux ,durci,
structure e.ncoreâssez '2:ranuleuse. ' ..
hor~zon analoC7,ue aU'précédent, mais d 'un ro:q~e plus
vif, dO.nt -latotali té ne cl'airci t o.u'au,.dessous' (le
1040 de pr'ofondeur.

Ce type de:sol devient' à peu près constant sur 'les plateaux
entre Kolda et Sedhiou. A 2 kmsde l 'ouest Cl_e .cet te ville, dans un
sol forestier, l 'hori zan tr~s" roul?;e ou terr~ de bi;l.rre propre,me.nt
dite s'étend, d.e 45cms à .pîus de 2m qê"prof6ndeur.,Elle est aus-,
si trèsca.J;'actéristique· dans les sols, ('1 'une ~rand:e;par~ie a.e la. '
,!orgt de )30udhié entre Sédhiouet ;Bilinona, en forêt de.'Diagoum à
l' ouêst de Bi "'riotlàentr~ BJgnonaet :Inoten 'forgt de 'BLssim et
de ~amick t,' au sud de Casamartcê, ,à, l 'ès~ de Ziguinchor ,ETC... '

Ce sont; des terres .av. la teneùr en sables dans' les horizons
'supér:iéuÎs '"arie généralement entre 75 et 90 pour, cent ~ celle'
en argile spuvent autour de 10 à 13 po'~ cent et dépassant ra­
rément 20% Le pH de ces .solsest égaIemènt c'ompris entre 6 et

.6,6 i, i,1- se rapproche, parfois, dav'anta,l.2:eçle la neutralité •

,1

. ~ -./ ..
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Alors que dans toute cette ré~ion~ ces sols rou~es se dévelop~:.
pent sur les plateaux,'stir les pentes 'le sol est beaucoup plus
clair d~ teinte bei12:(3 comme ,par exerpple à l'ouest du mariq;ot de
Sarre Toumani, étltre Koldàet Manpali, sbus une V".égétation de ~­
niella Olivieri •. Cordl1a africe.na, PteFocà!J2us erinaceus, Combre-
tum ~lutinosum, e~. .

o"à 20cm~, horizon ,sableux, gris, ..~ peu humifère. .
,20 à 100 'horizon ,limoneux t beige clair, sur,tout. au-dessous de 60œi

'. ,en· dessou~, co~enç:ent à apparaître des .'~aches ferro..q;ineuses rouq:es,
p.eu nombreus,es.d 'abord,. plus abondantes' splus delm50a~ profon-
deur. .' . ' ,

i

Quant atlx bas-fonds, il's' slDin,t occupés par des s,ols sableux ~
gris clair, fort'efn~nt l'essivés et généraletlènt plus' argileux: et
cOlllpao ts en profondeur O\l. ils comportent d,es .. tache;s ou même èl.es
concrétions 'ferrügin'euses • ..' . , ,~

, ' . Mrisi, prgs du mai-i~ot de'Uandina, non' lo'in de Bi:::nona, le
;··so}:" 'p'rése~te le ~rofil.· suiY,ant : '

'0 à l5cms ,hori zon gr:l~":h~1è';~'~'-ii~~~~~nt..s~bl~ux,'· 'c'

l~ à 125, horizon ~ris clair légèrement violacé, un ~eu plus
, compact surtout en 'profondeur où: 'il" bI11tl_ t • .

en dessous; hori 'Zon.jaunâtre, s'ablo-argile'l),X • comportant quelques
taches ferrugine:uses ccr,e roP;ille. . .

D'autres types ne ,sol existent aussi, mais mo~ns fré~uents et
sur des moindres surfaces à-ans certaines forêts comme d'ans celle
de Boudié à BIans ouest de Sédhiou OÙ la', terrEl, (le barre du plateau
est remplacée par un sol lE!ssivéà concr'étiort ferrugineuse, brun

roup.:e t- très dures , entre lm50 et 2m50 de profondeur •

.0 à 40cms,. horizon sableux, rrris, -un peu plus hum;Lfère, sur20cms,
plus clair en dessous. '

40' rio .11f' ~ hori -40n beiq:e, plus 01 àir en profondeur,
110 ,à:,150, horizon b...un rouQ:E;l,. comportant quelo.ues ~achés ferrugi .. ·

, .':' . neusee jaunes ocres' et quelqùeé concrétions. :r;J.on durcies'~

150 à 260 ,horizonbeige trèfl clair, li"mbrieux, avec de très nom­
breuses concrétions ferru~ineuses durcies,

en dessous, zone Lssez blanc~e à taches ferrugineuses ocres moins
n~mbreuses, et moins' fl,éliilli tées du reste d,e~ ta; mooee.

Ce ,~oncrétionnement, en prot'ondeur peut être dû à un processus
,de lessivage surplace des horizons supérieurs et àJll1 entraînement
de leur têr et· sa concentration en profondeur il'peùt gtre d'"
aussi à un dépôt dans la zone de fluctuation d'une nappe d'eau
souterrain très ferrugineuse. Ce dernier processus est très net­
tement caractérisé dans les sols de la Station Agricole situé à
Djibelor, à quelques kilomètres à l'ouest de Ziguinchor.

~ ./ ...
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.., ...,.... • Dans ,l'ouesi; de la Casamance, ëlarisla' rép..:ibn d 'Ousso;ve t s'ob­
serve un~y'pe de 801 tout à ..fait·particlli~.er7 qu 1 en l'absence d'a­
nalyse cl'Ümique' des échantillons 'prélevés noR.:; ne poU'!onsrapporter
avec certi tude 'à ',' aucun des types p:rr3c~del1ts. '

Le profil ooservédans la for@t à'Parinarium qui se maintiènt
à Santiaba, au sua d'OussouYe, comporte· les horizons suivants:

o à 6cms t horizon "finement sablewc, et faiblement limoneux, gris
clair, lm peu hwnifère granuleux tout à. fait en sU'Îa.=ce,

6 à '55 horizon sablo-limcneux" un peu plus compact t bei.g:e gris
clair; ..

55 à 150, horizon limoneux, beige ~osé, ne présentant ni la struc­
tu..xe sableuse et le ps'eudo-sable caractéristique de la .'
terre de barre, ni taches ou concrétions ferrucsineuses,

150' à 200· horizon -analogue au, préceëlent , 'mais comportant en outre
. ël.es taches ferrugineuses rouges, parfois durcies' et
bien délimitées et séparées du reste de la IPasse de l'ho­
rizon,_

CYJ. dessous de 2m. et jusqu ~ 3. "-:'JS de 2m50 les taches rouges concré­
ti\....L_~.iées devieanent plus nombreuses, mais en m@me temps ~ -il s'in-'
dividualise dans la cassa de l'horizon des taches tr~s cl~ires pres-
que blanches. '

Si la for@t se r1r::gl-aoe, remplacét=> nar un fourré assez bas .que
··:dom:LY),~nt.·:sèuls',' f'"'_ .Jloeis, -le type de sol précédent se modifie

." .pe:cdant t....J. ..... w~~~ ....e de sa 'matière orgariique et sa structure '?ranu-
: leuse et s'e'rtrich:1_RpQnt en traces et concrétions ferrugineuses dès

lzp,; . dElprQIondeur......
'..

Enfin, sans. avoir une éxtensibn aussi granae que dans la ré­
gion ae~aolack.etFaticklés sols: salés occupent ébalement en
Basse~Casaoance ~es surfaces importantes dans les zones basses en
liaison: avec :la aler. . '

. "Par contre les sols ae :poto-poto fluvio";~ari~, très compacts,
s'y étenaent:considérablement tout: au lon~ aela cotef entre les
.1:le~ .;î,.pn()m"!J:r;ables .._ . : :" . : ..

" . ". 'Un. 9-.er.J1i~rtyp!=l ;'d..e ,sol' est .c.onsti tué paroeux dés mari~ots'-
. a' orüüne généralement ·a.lluvia:Le ou c~lluvialet et qûi comportent,

t.Obl.,j,ours., en::.p.r.~),1~OJJ.d(;i)ur, un' hori.ron .ri31ie en taches~j~crru~ineuF'3~

ici oXJdées et ·pJ.us OU,. moins ooncr<3tionilées, là, au éontraire, ré
duit ~ ·en. ~.onnê-n·t.xH;Li\'3s.aric.e... a.ux· teihtes~bleu~.:V.e.rtt .~ri.s .a.c.ier O'IJ..
noires cara.ctéristiqtl.es' de {res1'1oriz-ons de· '''GIey'' Noàsavons pu
obsl2J:'Y!$T ç..~Y1s ..1e,s.. s..Qls.;· dS".plusieurs mari@:ots. autour.. de Bi~no:p.a~ en
particulie::- à ~""~" "!n, Dia"'oum,·.Dj'imadié tete ... Ces sols sont très
acides et pal' ~l.ClÂ..Lj. "'.::: ... "t=>Ylt bien Éla.-aptés: à la culture; du ri z.

.. ..' ....' .'
De tous,rles sl'Isde C~.~:::l;ffi~"ce,· celiX qui '. pa.raJi.ssènt le-mieux

adar +I-q b. la culture de l'arachide sont,' lorsqu'ils sont asse z
"~""-i3 é,'-~'":'':3US Ile la cuirasse feJ.~rl1O';YlE'llSe ou latéritique, les
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sols sableux de Haute-Casamance. Les sols rou~es à pseudo-sRble
.(1;erre:'de baxre) peuvent s.'y prê.ter aU$si dans'de bonr~s condi-

.", tion,s ~ ;Ils~sont.~ cependl:3.J:at , "parfois , ;le, défaut d' êtI'e un peu trop
..•.:.~OV-J;a..thsur.toHtlorsqUecett~ structure particulière est peu dé­

veloppée. Ils p~uvent alçrs etre utilisés pour des cultures frui­
tières, des cultures mara:tchères ou des cultures industrielles,

~., ..• tabac enp.artio:ulier ... Les s\O)ls. de marip.:ots doivent être utilisés
pour la riz:Î:-'0ul ture, celle-ci. pouvant aussi se, f?-ire 1ans les sols
faiblement latéritiQues mais en crulture sèche en foret.

-'. . ~

Les .sols' e't lu'culture de·l'arac.biete
, ----" .

" -,,'

b;~~:st essentiellement' sur 'le~' ~ols de '!Jarre que
dans ~ette régiqn,. é~udié l'in'n\lence que peut avo}r
volu.tion la.c~tu~e: de. 1 ' arachidè. . ....

nous avons,
,sur leur é-

1 • • • ,.

.. Du po.int dE;l vu~physique et physico-chimique, les chiffres
.. ci ..dessous. prouve~t.1a <lisp'ari tion rapide de l'humus dans les ter­

. rE3~ au furet· à mesure de ;18 culture, et leur ép1Ùsement en ohaux
et en magnésie échan~eables.

. . .:'. ,L.'épuisèment en po~asse, qui. xxiste' certainement , est. ce­
:pendant,: beaucoup moins net.· Feut-etre la grande pauvreté de ces
sols en cet élément ne permet-elle pas d 'y déc~ler, d'une fagon
assez précise son évolution. . .. ~-

'.' ......-'-~..;....;--:._:'-.;...~._'.':~''-....;..~;~'!_'--',....'- ~-"'l'""'~~':-'-:-';::r;-~...-~~~....,.-...--"l;:"'""""'----
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-Emplacement':'0l:3crvatfo:lcl:',]f1;l : en c~~:pJDille,:éch.p.m,: éch.pm ' :éch.p. m.
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1 0 Les différents sols du Sénéga~

. Certains sols du Sénégal sont encore jeunes; leur évolurtiotl
sur: ~lace 'n "a été 1\que très fa~bl~, tel,s son~ les sols alluviaux,
a.unalr~s,sur la cote, ou fluvlatlles ou marlnes sol rIe poto-poto
de Cdsamance, et du 1ITia'I:1boto: ou colll1yj.=8uJf, dépôts souvent limo­
na-sableux. Plus rârement ar~ileux, des bas de pente, des zones
déprimées, de::" :::.4::-io:ot s ;' des vallées (tess Gchées .,

..' ,.

Il est certain qu'une. telle destruction de l'humus, à la suite i
de la cultt1j.re telle qu'elle a été pratiquée jusqu'à présent,ris­
querait, en dimirmant considérableoent l'agrégation du sol, d' en­
traîner .son érosion soi t par le vent soi t par l'eau si dans le pre­
mier ' cans les conr.i tians' climatlques, dans la deuxi ème ~ les condi-
tions topographiques s'y prgtatent. "

B§sumé et conclusion§

Arrivés au. terme de cette étude, nous devons, en forme de co11.-
clusions:,résumer ce que notre mission a apporté de nouveau tant 1

au point de vue d.e la connaissance théorique dessole du Sénégal :1
que de celui de la compréhension êLè leur évolution sous l'influence :1
de la culture de l'arachide. L'on en pourra tirér quelques direc- '
tives généra:J.esen vue de l'ex,tension de cette cul ture, et plus :1
spécial,~ment SÇrl1.S sa forme méèanisée. "1

1

'i

'1

: 1

'1
", , ,1

TI 'autre-s, plus rares, ont pu évoluer:: mais 'ont été ensui te com-ll
pIètement tronqués par llérosio,n, ou bien n"ont jamais pu, du faï t::,
de l~lU' pente trop forte, évoluer sur place: 's'?ls, ,squelettiques' ~es :
falaJ.ses (tu nord ,ou de l'est de L'erlo:, sols calilouteux de certsnnesl
collines du sud-es'I; de la Colonie: régibn 'de 1I1icolo-Koba et de Ké- 1

douo.:ou. '

.Tous les"-autres typ'es'ae sols correspondent à une évolution
sur place, 'plus. ou moins impo'rtante mais toujours nettement accu-
sés. ~_" ~ , _ '

Ce sont lesso.,ls_l:ru~;n-s' et les' sols chatains surtout développés ,
dansies Z onès in'Gerd.u.naires du nord du p~7S :Kébémer, ,Lou.ga" 1.1 'Pal. ;
Ces sols ont une réaction neutre ou léq;ere ..lent aloalL1.eetsQb,t.
relativement riches, les premiers en matièreS'orq:aniques, prove:r;Lant
surtout de graminées, les seconds en fer ~ Leur profil présente' \IDe
réelle p.q~gé,rléité, le lessivaq-e des éléments n'y' étan"{j que très
faible;' ce processus, important pendant l'hivernage, est contreba­
lancé, au clébut de la sàison sèche, surtout par lés remontées ca­
pillaires assez fortes dans ces soills limono-sabloneu...~. En quelques
rare~ points (Richaxd Toll), ces phénoffi8nes de remontée capillaire
pe~vent d6nnernaissance à des sols à,gravillonsferruginetL~s~Wer­
fici;pls. La présence <l'une nE'.ppe phréatique peu pr,ofonde facilite
Cette pé10"'3nèsê""" ,

~ ".,.
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Les sols bruns existent dans les ré~ions pLUS mérifionales
O! 'Bambey), mais uniquement sur les affleurements de calcaires sa..

. ;bleux •..
. , . .

: :' ":" . sUr lSE1 ca~.caires plus ,durs de Ëarq:ny, ou plus marneüx de
. Ruf,~,sque. et 1Séb~khotane, se sont f.ore1és soi t des Rendzines ,. parfois

asse zéptiisses ,et bien. pourvues, en m~.tière oro:aniques, mais riches
·en càillouX caléaire,s soit dessols.assez, humifères, È\. structure
grenue, surtout dans les 'horizons superficiels et qui, par ces ca-
ractères, se rapprochent des chernozems. . .

Dans tous 'le~ sols précédents, l'entraînement des éléments
en profondeur ne se produit pas, ou reste très fai1)le .. Ailleurs, il
prenq. tine impprtance beaucoup plus· grande, comme l'ont signalé pré­

e oédemmentJ. BOUYER etP. BELLoU:1RD dans des rapports techniques
non p1J_blié~ Io'

, Ce'lessivagepëut c n'intéresser que le fer .·Ainsi ce sont for­
més sur les sables, essentiellement <lunaires, lès s.ols. Dior si ré..
pandus dans tout l 'ouest du p~ s, du sud d.e Thiès jusqu'a la vnllée
du. flèuve. Même dans les r.é~tons· les .plus septentrionales, leur

. texture trop grossière n'a. pas permis à. lE'. capillarité de jouer et
,aUx phé~omànes de remontée de compenser en'saison s9che, l'entraî..
,neinent' des éléments ferrugineux en profondeur Ceux-ci sc' trouvent

. '~lors dans l~horizon d'accumulation, ~ un haut de~ré, d'oxyiation
et avec unefo,ihle hydratation;. ' .

'. .
Dans les réqions. plus méridionales du SineS,o.lo·um, les élé­

ments ar~ileux mïp-:rent aussi en pro·'!ono.eur et le rapport de lessi­
vaF.?;e peut ,(lesoe,~d:re,à 1/2.I\Il ..'paraît ~D.r'.~ois ,pl~s fa~ble encore; la
~~rt~ accumulat~on etant due a un arret de la ml~rnt~on par un
horizon imperméable D. faible profo.nd'eur, m:drasse ferrugineuse fos­
sile'p-ur exemple. Dans certains cas l 'accumUlo..tion 'duier 'peut se
'produire! dSfo..çon éo:ale o~ans t'out l 'hori'zon, donnc.nt nc.issance 2.UX
~Qls ocres, ailleurs, elle provoque l~ formo..tion de yéritc.~les con­
~rétions, généralement peu durcies: sols beiges du Sine, ou.oomme
1 f-b. observé l'un de nous (J .D.) de lin:nes superposées t hori ID ntnles
ou légèrement obliques, à ln teinte plus foncée. '

Df'.ns ces sols l'état d 'hydratation du fer po.rai t plus él'âvé
que' dans le, Dior •..Tous, sols Dior, sols ocres, sols b'ei~es, pré­
sentent·une ~éuction lé~9rement acide moins accusé en général dans
les preàîiers ~"Certains peuvent être assez humifères, mais' dC'..ns les
horizo~$ sùpérieurs seulement.

,.

En Casamci}.c~, et dé~jà d.ans le sud. du Ninmt(;lto. les sols bei~es
.ife se développent' que sur les pentes .: .le pf.doclima~y est alors
moins' hùmide que sur les pIe. teo,ux 0

"',' ..

.,. . ',:Par contfe, ·d2.Iis -les zone·s basses de ces ré~ions, le lessi-
, vage 'parr.i tp-lllS accentué, et s'étend plus profondément. Il .se for.

me 2.1ors de'ssols-gris ·lessivés deb2.s .. fond souven.t riches cn ma­
tières or~aniquèst en surface, et de teinte très claire dnns les
horizons sous-jacents. En profondeur, le fer s'y concrétionne d'nu

.. / ..
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. ··t.c.nt.:plusfo.oilement qu'il y existe presque, toujours une np,ppe phré
.ntiq,ue ..denivealJ, ynrï2.ble suive,nt les. saisons ô • .

Le sol rouge de structure très sableux eri surface, qtU s'y for
me sur les plateaux est une terre el.e b8Xre faï'olement latéri tique.
C'est un sol f.ertile·; moins ·'P8.uvre 'ohLni.quement que' beaucoup de ceux
que nous venons de· ci ter précédemment et de structure favornble à
la :végétntion. Sous forêt il peu.t êtr·e· assez hUmifère en ,surface,
lB matière organique y disparait rapidement ~près.débo~sement, ln
vie microbienne y étant intense. Ces sols péuvent ~tre lessivés,
m~me au fer, dans les, hori.zons .sul'erfi ciels, leur c..cidi té c.yrmt tan
dance à aUgmenter lentement au cours de lour évolution.

Parmi les so.ls présentent une forte évolution' en place , il nous
faut enfin placer les sols, snlés j Nous 2.vorts pu' observer.: à eSté des
sols salins, de typiques sols à alcC',lis (Richoxd To1l Fatick) et
en de .rares points (Foyl, pres Fatick), .la vo.iiété des sols alonlins

'. à caÎ'ponate .~e ,sov.de: :et lës .sols hum1.fères ·marécaP;jeux.~:qui sc sé­
parent.•.ainsJ. nettementd,Ds l'eur processus .dè .. formo.tion·des sols

.. " :hùmifè.rE3sseasdu type etes sols de Bo.r~ny-Sébikhot8.net..ou des sols
.. ·.bruns .. - dont les ·.plus Îlnport ..nts sont les sols des ·NicijT~s.• Certains
:', ": ,p~'uyent ~tre ;approohés des sols Vlei des auteurf;l s1?-d ..Afri ci t'.ns.

"';r :.j,'" ,'.' . - ' .
,-"j":' :ri;ns.l~ sud-est du territoire oertains sols'pré~~nt~nt une
cuir.(lsselatéri tique de formation actuelle. . "

. '

.' . "

'tes sols les plus répandus dons tout le Sénégc.l npp.tl,rtiennent
s~ns contredit au ~roul'ement des sols à E!~~!1_complexe: 'co sont

, . les: sols sur cuirasse essenti ellement ferruq:oineuse ( Sinthiou-II8.l·è.me)
. : ou nettement bi:uxi tique (Thiès). L~. cuir['~sse est fossile, et stluvent
. : ies élements déposés au-dessun? nous ont pnspc.ru être d 'origoine

. . éolienne . Ils peuvent, être arl'!:ilo-SD.bleux ou b.rryilo -q:ra..villoneux,
. co.:rrespondnnt" 2.lors,· à des to;èhes peu étenO.ues généra].ement dépri­
- mées .. te plus soUvent· ils sont sc,bleux ou sa.bla-limoneux. Lorsque

ID.' c·uiro.sse est à plus. 'de lm50- et peut ~être même de lm - de pro­
fondeur, son influence sur l'évolution du sol est· fc..ible.. Ce der­
nier ne peut plus, ~lors, être clGssé comme sol à profil complexe.

Les sols à profils complexes sur cuir2.ss.e·.occ'upent la plus
gro.nde partie de 19; région Thiès~l.riv'f'.ouane. de l 'i~mens~~one limi­
tée à l'ouest par la li:gne Nioro -du-Ril', Kaffrine. ~ sucI Ç\.G Payor,
est de Kogna.n· dons, ID. vallée du F"'.orlo et à l'ouest :-par la fo.laise
qui va de SG'oudi, à Bl1kel, et de' celle qui va de .Tc'.mpaoounde à ._.'

: Kédougou. 1;1'8' s~nt très répnndus égr'.1eme;nt dD.ris toute la CGso.ôance,
en particuli,er ~,l 'est de Vélingc.ro.. Ailieurs ils se .xatrouvent
mais pr'ésententun moindre développemen~: ·piate8.u de ";I.P., région de
Koldo. et entre lb. Djikoye et Nioro .du Rip " eut our desquels ils for­
ment une couronne; ou sous forme de taches p~u étendues; Coulr.r,
Toubo.couto. dens. Ole Niombato ~ sud de Bnmbey:, .entre .Louga 'et le 18.0
de Gui.e!:;'~, sud de Richard Toll., sommet'. de.s coll~nes. entre ,10 fr.lr.i­
se orienta.le. du Ferlo e·t 18, Fo.lémé •

" . ' ....



., '.

... .

" r

•

En cert ~~ins points de C~l.s.:.::.mance, è. T _~près les dernières
observations de l'un d'entre nous (J ,D.) ln cuirasse pc.rc.:tt n'o.­
voir pas été tate.lement durcie précédemment ct p.ouvoir continuor
à se former. '

Les_~~lo. Clll ture -de l'arachide

Le, rendement moyen' .. des cul tùres d'arachides (Ic..ns une m~me
région diminue nu fur et à mesure Que cette expIai to.tion devient
pJ,.us. uncienrie. " ,

Jusq.u'à présent ce phénomène de f!ltigue des sols à nro.chide
a été attribué parfois à un ensablement, dcns les 7,~nes Nord du
Sénégal, par des él~ments apportés par les vents et provenant

. du Sahara, le plus souvent à un épuisement c'!?-imique, du sol à ln
sui te .de culture répètée ·snns· .. '~pport d. 'engrais. . .:. .,.

, Nous avoris pq:montrer que, si le fuit de ln diminution de
fartili té .r.es te le même., ·le' pro cessus qu:i"J.e provoque est dif­
férent suivant les régions du Sénégal que l 'dn envisagé. Dans
t Qua les ças se'proilui t un épuisement chiIIiiqùe. causé par l' ex-

·portation d'éléments du sol .. chamc en particulier"- par ln ré­
coIte. Mélis dans le nord du pays 'le phénomène est dépassé, et de
beaucoup~ en importance pex le phénomène physique de la dégrada­
tion mécanique du sol par érosion éolienne. Dans le sud la dé­
!5radation du s0l ne se fài t que S01.':IS 1 'act ion d es eaux de pluies
et de ruissellement, etrest~ faible auprès de. l'épuisement chi-

'm:t:<iue •

Le déboisement q1tlli précède la. cul ture, et qui est réalisé
~sseritiellement par la mise à feu de la vé~étation naturelle
provoquç ainsi une d,iminution de la matière o:+Q;amque à la 'sur­
face du· sol et donc de l'humus qu'il contient, La conibti.stion bac­
térienne de oet élément est nctivé~ tnr la. culture. Dans le nord,
où.les61~est déjà, orin::i.:nellement très pa.uvre en humus, celui-ci

',-devient, d.u fur .~t à;mesure de lE culture., de plus en plus défi-
o:i,..é;nt,~ ,

. " '! .

L~ vé~étation naturelle; repousse moins bien à chacune des
. jaèhères n~cesso.ires, l 'lrumu.s formé est de: moins en moins abon­
dant ~L 'ag;oégo.tion au.. so]. diminue, l'érosion hydrique pc.r les
premj.ères,tornnde's d 'hiverné.'"!:c devient plus aisée et l'érosion
éolienne et. s.aison sèche', de plus en plus. vi(),1ente. L~s horizons
5uperf,ioiels. du sol commencent par s'enri.éhir J;'clutivement ainsi
en' sable' g:;rossier et finissent Jl~me pp.!'. dispnrc.:ttre: plus de
30cms en 56ans.e~ certains points (Nord dG,Lougnà. 1es nouven~
horizons.. su.perfi'çùel~ du sol, pres' .~. dépourvUs du complexe ab-

. sorbont ne sent· plus: tc.mponnA!3 contre les vcxio.tions climntiques,
et .en particulier contre le ·.. ·rmque o}eaU, Ils, ne donnEin~ plus
de. fot.tes récoltes, m6me en b-otines hnnécs;lors d'un~hiàuvuise
répnrtition de le. pluviomètrie, i.ls,ne produisent Pc.s, plus de
2 quintaux d 'n.rachides·· en coques à 1 'hectare, parfois moins de 1•

• L
, ,.

1 .• 1.
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Privés d'humus cessaIs, ne,permettent qu'un médiocre dévelop-,
pernent des microor~anismes p~xticrulièremeritutilèsd~sune cul­
ture de légumineuses. Le setü.' moyen de 'les' régén~rer consist,e à

," les, ,.me~t:r:eel'l; dépends pour une ,loncm~ période afin de permettre à
,~.. :.,l.o."vég:ét.p;tiCinn3.turel1e (si "on-'uocro1. t c.rtificiellement· celle-ci,

on peut d.iminuer ,12.. durée(ler~,t1.:,én6rD.rion) de reconstituer: le sol.
,Là. Où celle-ci n'est pas tr6.pr,d.é~rddée, sr, protection contre le
vent ,en 'particulier pQX conS~j.. tii,tion de rideau de brousse, brise­
vent. ou 'par le mniutien de certo.ïns, nrbres (Faidherbia nlbid~)
ou de ho.ies, C1.utour,"'des ,16~~8.ns, et '1 'u.tilisntien de couvertures
du sbl; :. plc..ntes de,éouverture :ou ti~es de -milou pnilles d,'r'xO"...
chides 12.issées s'i.u,' le sol, ,et ,$01'1 enrichissement en humus, en­
fouisse~ent de plantes oupcilles de' cOuverture , p~sso..ge de
troupeaux, etc •.• ' permettent de maintenir et même d 'runéliorer son
potentiel de fertilité. L'exemple de la culture sévère le'prouve

en de nombreuses régions, '

,D~,s le sud du .p:1Ys , (:C.a.sO,mance) s01,1s,'l'influence d'une forte
pluviori9't,riEi, les' rendements, . éto.nt plus, élevés, la. clÙ ture üx....
porte uild masse :glus importc.D.te d'éléments" chaux, et mo.-rsn~sie 'l'
,surto,u,t, et en meIile ,temps, dons les 801s, tres perméc.bles ou se 1

:' 1'râti'que cette ëul ture, ,le Ifrocessus de lessivage, dès éléments 1

, est très intense, portant surtout sur les deux' éléfJents précités. 'j
': Sous la végétation forestière nnturelle, ce processus est très i

'fortement rDlenti sinon totalementoontrebalancé par 10. repri,se
des éléments en profondeur pro;:: l~s ra,cin~'S des arbres et -leur re­
mise'à +:u disposition du sol, incorporés d~ns les débris orguni­
quès qui 'se déposent à, sa surface et se transforment en humus ra.­
pidement brûlé p2.r cQmbustion ,microbienne. En .outre les, méthoq.es
actuelles de prép :-.ro.tion 'de~ loug$Y,;a· corresp6ndnnt à un p;:o.spil",
luge intense de matières org,c,~ques et d '61emeIits minérnùx slU'-'
tout basiques .. La,culture, deI 'o.rachide 'provoque donc dans ces
r~gionsune dispCU'it:t.onbriito.lede Ip.mo.tière, o~gnn:i..quG,et,~­
~pp8:tivrissenient'rapide',', queiq ue prog:ressi f' ,en élémeritsfe~tili- ;
apnts, chc~et m8.q:rtési.e' surtov.t, d' --.près le~s résP1.t,q.t~'r:.nalY;;"

tiques queneue., r.vonSobtenus. 'Le, moyen de mm.n.tenirla fertilité
des sols ,cuJ.tivés 'de' ces r6q:ions consiste donc 'à pr6serv.e:r; ou re-'
constituerlèùr IDo.tière .qxq:nnique (en~ro.is verts),' et ,à ,.diminuer
:t.es perte's d' olénients fertiiistmts ,( eno:ro.isyerts '~t E1nra.cin~mEmt
profond,~ o.Ssoleme,nt)- oû à remplacer cetU-ci (en~rnis chimiques,:
chaux, ;cheux.ma.gnôsienne, phosph6.te dechaux,etc •.. ) , , "

• ', •• iiIooo"I ". •• .'

Da:rtSle~' ~ories' o'ù un~ topot1.:ruphie plU$ ~é'cidentée i'o. fnc:Llité
,l'érosion Pc.r r~,i,s,sellemèn t doi t ,~t.re . ~,nergiquement combo.t t~e , ,c~r
·-è.lle l'lenaoè ,tiri~er:r:C.in non protègé " PCU' le.. végétntion, d'etre
très' active.' " .

Ln zone' centro.le du, so'nG~c.i,: région de K,O,olock, Kaffrine ,"
Tambo.coundC., Gou,diry, une partie, du Rip, du Niombttt,o,- de 10.
Hc.ute-Co.SD.mWlce(V61inp;:nro., Kolao.), ne pr~sente ,c::::.uèun· de ces deux
do.n~ers: dégro.dc::::.tion éolienne et épuisf'!~èntchimique, à ce mSme
degré. Elle doi t cependant être protègée contre les deux à, la
f.ois, ,mais li'. lut te pour: le mD.Ïrntien de lafertilit~ du sol est

.'. / ..• + \ t
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. ..
moins difficile. La mise en pràtique des méthodes indiquées y est
a.isément,. réBliso.ble. . .

Possibili tés d'extension de lb. cuJ. ture de l' a.rachide. au Sénégal

• 9~' • Les besoins aotueq.a. du pays nôcessi tEint que soit 6~endue au
I:lUXiI:rUEl la: culture· de ::;. aracbideda;ns les diffôrènts terri toires de

. ,l'Union Frangaise, en particulier au S6né~ai~Les'Ecrvices compétento
.' :prévoient cette ex~ènsion sous laforoo de blods de "culture ll1é­

canique" d'une surfaced 'au :"oins 10.000hectares, ,COr.:lPO?G.s, si be­
soin est, de blocs de2 à 3.000 hectares au rriinimùm, peu' éloignés
les uns des autres . L'évacuation des produits d:oit,~ poùvoir $tre
réalisée . facilement ,et le;3 . terrains utilisésne'doiven,t pas ~tre
;actueller.:lent ou.ltiv6s'par-le~ indigènes, 'du ~trè pris dans leurs
jachères en réserve: . ' .

, ,La zone s~p tcn~rio~ale -du: Sén6~al, à la pluviomètrio trop
souvent insuffisante ne, peut convenir: 1.,'obtention d ',une forte ré­
colte régulièremeht ohaque année Il'y est pas assurée ~ "

Dans la zone médiane les tdrres utilisa',los sont limitées par
les cul tures indigènes actuelles. qui se 'd.éplacent en dixecti on do
l'est et du,sud et par la prGl;3encé de la cuirasqc,latéri tique ou

. 'ferrugine~se à fai:ble profondelOX. A part 1,8' ou 20:.000 hectares au
" nord de Kaffrine , . il ne parait guère possible d,e trouver, plus dô

2 ou 'au maximum 3 blocs d:~s les conditions' imposées. Nous avons
dû demander .l'abandondu premier bloc prévu à Melène Hodar en 1946.

,Dr.ns le Rip:èt 'le Ni.ombato la· cul ture indigène: très développéc rend
diffic~le 'l'implantation de tels blocs.

En Casamari.ce ,la forte ,pluviomètrie et la qualité d.es terres ont
in0it6 à conserver toute l~ zone occidentalg et méridionale - B~sse '
Casamance - pour d'autres eipl.oi tations la Hàute-C8.se.mance (Vélin~t~"G.
-goxa-Kolda) par,ait. mieux se p:r~ter 'à 'cette organisp.tion • LGS pla­
t~o.wc peu cul tfvés actuelloment peuvent être utilisés ,surtout 00.­
tour de Kolda..Quelques zono's où la cuirasse affleure ou rcste à
faible.Aprofondeur en particulier sur .le s bordS aes platc~ux, de-
vron:t etre. a'b['·:~o:r;més. C'est là cependan..t que .1 'extension de cette
culturc pourrn e~re la plus grande. ',\'

Enr6sun'lé ;'îl ne nous pare.tt pas possible de prévoir de ces
blocs de clAture, méca.nique Pq·p.r plus de 100. à 150.000 hectnres.

En ma di:Ù nnt' suffisf'J'llIIlcnt les conditions imposés', i,ndiquées
FI us hant, on pourrait obtenir une extension benucoup plus impor­
tnnte de ln cul turc de l'arachide au Sénég:o.l ..

00000
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